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1984-1987 


Introduction Christelle et Bertrand Pissavy-Yvernault 


DUPUIS 


En ce début d'année 1984, après de longs mois 
d’instabilité, Spirou et Fantasio semblaient enfin avoir 
trouvé des repreneurs dignes de leur prestigieux passé. 
Tome & Janry avaient obtenu de Charles Dupuis 
l'exclusivité de la série. Le dernier épisode signé 

Nic Broca et Raoul Cauvin avait achevé sa publication 
dans le Journal de Spirou depuis déjà presque un an, 

la voie était désormais libre pour notre jeune tandem. 


Un nouveau rédacteur en chef 
Après plusieurs histoires courtes de formats 
multiples qui permirent de se faire la main, 
Tome & Janry avaient également livré trois 
épisodes à suivre de 44 pages, destinés sans 
nul doute à constituer la matière de futurs 
albums. Cependant, ceux qui paraissaient 
alors en librairie étaient signés Broca/Cauvin 
et il fallut attendre la fin de l’année 1984 pour 
que Virus, leur premier titre, intègre la pres- 
tigieuse collection « Spirou et Fantasio » 

sous le numéro 33. On l’a oublié depuis, mais 
l'attente de cette sortie sembla une éternité 
aux aficionados. Pourtant, fait unique dans 
l’histoire de la série, il y avait alors l’équi- 
valent d'au moins quatre albums de « Spirou » 
en attente de parution. 

La série pouvait enfin reprendre son vol car il 
y avait désormais un pilote dans l’avion. Du 
côté du journal, la guerre des chefs racontée 
dans le précédent volume de cette collection 
avait trouvé une issue définitive puisque le 
rédacteur en chef Alain De Kuyssche avait 
été remplacé par Philippe Vandooren depuis 
la fin 1982. De Kuyssche ayant été l’un des 


plus farouches artisans de la nomination de 
Tome & Janry à la reprise de « Spirou », on 
pouvait légitimement s'inquiéter de l'accueil 
que leur réserverait son successeur. En effet, 
ce dernier avait été recommandé par José 
Dutillieu, le fameux directeur du concept, 
rival historique de l’ancien rédac’ chef et 
accessoirement premier supporter de 

Nic Broca. Comme le confirme aujourd’hui 
Philippe Tome : « Nous avons alors effective- 
ment pensé que Philippe Vandooren serait 
favorable à Dutillieu. Mais c'était un homme 
remarquablement intelligent et il a très vite 
compris que Dutillieu n’était pas à sa place. 
Il a rapidement souhaité nous rencontrer pour 
nous rassurer car nous étions alors très 
méfiants!. » Une longue et fructueuse 
collaboration se mit en place. 

11 fallut plusieurs mois pour que les pages du 
journal témoignent de ces modifications d’or- 


ganigramme, plus précisément jusqu’à la nou- PAGE DE GAUCHE 


Philippe Vandooren, 
rédacteur en chef 
de Spirou, en 1984. 


velle formule lancée en septembre 1983. 
Outre les traditionnels changements de 


maquette, l’idée novatrice de la rédaction 
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était de proposer une publication des histoires 


à suivre en quatre semaines seulement, par 
tranches de onze planches. En outre, l'accent 
serait désormais mis sur l'humour, ceci afin de 
redonner au journal une identité plus en lien 
avec son passé. « Je croyais que Spirou était 
un journal à vocation humoristique, soulignait 
alors Philippe Vandooren. Or, je m'étais 
aperçu que la plupart des séries reposaient 
sur des scénarios réalistes et d'aventures sur 
lesquels on plaçait un dessin caricatural. 
Autrement dit, on avait envie de rire en 
regardant les dessins mais on ne riait plus du 
tout en lisant les histoires2. » Ce constat ne 
pouvait que séduire de jeunes auteurs tels 
que Tome & Janry dont la carrière future 
témoignerait de ce très net penchant en 
faveur d’une bande dessinée résolument tour- 
née vers le rire, « C’est vrai, souligne Tome, 
nous préférons plutôt l'humour, Janry et moi. 
D'autant qu’à cette époque, nous n’avions pas 
encore créé le Petit Spirou qui nous permet- 
trait plus tard de nous exprimer totalement 
dans cette veine. “Spirou et Fantasio” est une 
série plus hybride, à mi-chemin entre l’aven- 
ture et la comédie, et nos premiers épisodes 
étaient souvent très parodiquest. » 
Effectivement, après un Qui arrêtera 
Cyanure ? aussi bondissant que décapant, les 
nouvelles livraisons de Tome & Janry confir- 
mèrent que « Spirou » se tournerait désor- 
mais vers un certain type de rire, sans doute 
plus caustique et aux références résolument 


contemporaines. Un récit complet tel que 


La Tirelire est là — paru le 1er mars 1984 dans 
le Journal de Spirou n° 2394 - en est la par- 
faite illustration. En seulement deux pages, 
nos jeunes auteurs proposaient en ces années 
80 le récit prémonitoire d’une course fréné- 
tique au gain lors de « jeux » radiophoniques 
ou télévisuels. « Cette histoire traduisait déjà, 
à l’époque, notre agacement grandissant pour 
ces jeux qui, sous prétexte d’audiences 
record, flattent rarement l'intelligence ou la 
dignité des participants, écrivit plus tard 
Philippe Tome. L'hystérie provoquée par l’an- 
nonce d’une illusoire récompense — pour 
autant que l’on réponde correctement depuis 
un téléphone choisi au hasard dans l'annuaire 
est la conséquence de l’abrutissante logique 
derrière un tel procédé. [.….] Qu'il faille utili- 
ser de pareilles carottes pour “capturer” 
l'attention du consommateur a de quoi laisser 
songeuri. » Une telle histoire s'inscrivait plei- 
nement dans le ton humoristique voulu par la 
rédaction. Outre les deux récits à suivre livrés 
par tranches de onze planches, le journal 
entendait en effet offrir un maximum 
d'humour sous toutes ses formes. Et il 
réservait à « Spirou et Fantasio » un traite- 
ment singulier : contrairement à toutes les 
autres séries d'aventures à suivre, celle-ci 
serait désormais publiée à raison de deux 
planches hebdomadaires. On renouaïit ainsi 
clairement avec un format de livraison qui 
rappelait les riches heures de la série lorsque 
Franquin garantissait une présence hebdo- 


madaire du jeune groom dans le journal. 


CI-DESSUS 
Autocollants parus 
en supplément du Journal 
de Spirou n° 2420 et 2421 
à la fin de l'été 1984. 


PAGE DE GAUCHE 
Planche parodique de 
« Gaston Lagaffe » réalisée 
par Tome & Janry pour 
l'album collectif Baston 
Labaffe édité en 1983 
par Jacky Goupil. 


Couverture d'un album en 
noir et blanc à tirage limité 
(1000 exemplaires), publié 
à l'occasion de la parution 
du trente-sixième album 
de la série, L'horloger 
de la comète, lors de la Foire 
du Livre de Bruxelles 
en 1986. 


L'incroyable Burp 

Avec L'incroyable Burp, épisode de douze 
planches au titre énigmatique, Tome & Janry 
proposèrent un court récit à suivre comme 
avaient pu l'être en leur temps les désormais 
cultes La foire aux gangsters ou La peur au 
bout du fil, de Franquin. L'incroyable Burp 
nous emmena pour une halte à Champignac, 
le temps de mettre à l'honneur un des plus 
savoureux seconds rôles de la série : Célestin 
Dupilon. Ce pharmacien à la retraite, taquinant 
volontiers la bouteille, apparu pour la première 
fois en 1960 dans Le voyageur du Mésozoïque. 
Il était peu à peu devenu un de ces notables 
champignaciens dont la série ne savait désor- 
mais plus se passer. Si lors de sa création en 
1960, il pouvait encore paraître plausible, dans 
les années 80, ce pittoresque figurant semblait 
totalement décalé avec ses vêtements « début 
de siècle ». Toutefois, il n'était guère envisa- 
geable de moderniser son look dont la désué- 
tude était un des meilleurs symboles de la 
ruralité éternelle de Champignac. « C'est vrai, 
se souvient Janry, Dupilon, Duplumier ou 


encore le maire représentent un aspect très 


important de la série. Ils semblent issus d’un 
autre siècle et portent encore des guêtres et 
des montres de gousset, par exemple. Duplumier 
est sans doute le pire, avec son petit tacot 
obsolète. Je crois d’ailleurs que c'est quelque 
chose qui pourrait nous rebuter aujourd’hui, 
Philippe et moi, si nous étions toujours en 
charge de “Spirou”, À la longue, c’est un uni- 
vers totalement momifié qui ne correspond 
plus à aucun élément de notre monde. C'est le 
même principe que les curés en soutane. 
Peut-on encore croire à une aventure contem- 
poraine dont les personnages sont habillés 
comme il y a 100 ans ? Mais après tout, c’est 
peut-être un faux problème. » Comment com- 
poser avec un univers créé des décennies aupa- 
ravant alors que l’un des éléments constitutifs 
de la série est justement d’être toujours 
contemporaine ? C'est là l'éternel grand écart 
qu'ont eu à faire les auteurs successifs de 

« Spirou et Fantasio » : séduire sans cesse de 
nouvelles générations sans pour autant se cou- 
per des lecteurs plus âgés qui ressemblent sou- 


vent à des gardiens du temple. 
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Comme Franquin avait jadis initié ce mouve- 
ment perpétuel dans les évolutions de 

« Spirou », Tome & Janry en firent un véri- 
table crédo et commencèrent à dépoussiérer 
le mythe à coups de bains de jouvence à répé- 
tition. L'incroyable Burp, parfait exemple de 
ce « Spirou » nouvelle génération, racontait la 
monstrueuse métamorphose de Célestin 
Dupilon qui avait accidentellement associé son 
traditionnel trop-plein d’alcool à un breuvage 
créé par le comte de Champignac. Les inven- 
tions étaient bien entendu encore prétextes à 
générer des catastrophes au village mais 
aussi, et surtout, à parodier des références de 
l’époque comme L'incroyable Hulk ou le 
vidéoclip Thriller de Michael Jackson. 

La reconnexion de « Spirou » à l’air du temps 
continuait de plus belle. 

Avec une généreuse imagination, Tome & 
Janry lâchaient en quelques planches des 
idées dont on se dit rétrospectivement 
qu’elles auraient pu constituer la matière 
d'épisodes plus longs. Alors que la question de 
la présence permanente de Spirou dans son 
magazine trouvait une forme de réponse avec 
la livraison au compte-gouttes des planches de 
Spirou, les auteurs n’en souffraient pas moins 
d’un rythme difficile à tenir. « De cette his- 
toire, précise Janry, je me souviens en effet 


qu'elle coïncide avec la première fois où nous 
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avons été confrontés à une urgence. Comme 
nous étions déjà très en retard, nous avions 
trouvé un subterfuge pour gagner du temps 
sur les premières pages de cette aventure. 
C'était un des premiers épisodes que j'ai des- 
sinés seul et, par pitié pour moi, Philippe a eu 
l’idée de cette astuce : le brouillard. La pre- 
mière planche se passe entièrement dans une 
vraie purée de pois ! Il y avait eu un précé- 
dent qui nous avait beaucoup amusés dans 
une aventure d'Astérix, La grande traversée. 
Nous avions trouvé cela super-gonflé et drôle 
d'ouvrir un épisode par des pages blanches, 
avec juste les bulles de dialogue des person- 
nages. Et puis, petit à petit, nous sommes 
revenus à de vraies planches avec plein de 
détails. Chassez le naturel, il revient au 
galop ! On s’est dit : “Tant pis pour le retard, 
on va travailler la nuit !” En même temps, 

ce brouillard offrait vraiment une atmosphère 
mystérieuse, avec ce monstrueux Burp qui 
apparaissait au détour des phares. » 

Ce retard confessé aujourd’hui par Janry ne 
fut jamais comblé et les vœux pieux de l'édi- 
teur pour maintenir la présence de son groom 


à la porte du journal ne furent jamais atteints. 


Il fallut en effet attendre ensuite quelque six 
mois pour retrouver « Spirou et Fantasio » en 
prépublication et voir enfin débuter une nou- 


velle grande aventure. 


Cartes extraites d'un jeu 
offert en supplément du 
Journal de Spirou au cours 
de l'été 1984, à raison de 
neuf cartes par semaine. 
Celle du Comte de 
Champignac a été publiée 
dans le n° 2413 
du 12 juillet 1984 et celle 
de Spirou dans le n° 2412 
du 5 juillet 1984. 


DOUBLE PAGE SUIVANTE 
Planche originale et version 
publiée de l'annonce de 
L'incroyable Burp, parue dans 
le Journal de Spirou n° 2395 
du 8 mars 1984. 
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L'horloger de la comète 
Après 46 ans de bons et loyaux services, faire 


vivre à Spirou des aventures totalement iné- 
dites pouvait relever de la gageure, Pourtant, 
là encore, l'actualité vint au secours de Tome 
en lui donnant l'idée d'associer ce nouvel épi- 
sode à l'apparition dans le ciel terrestre de la 
comète de Halley dont il serait fort question 
dans les mois qui allaient venir. Les passages 
de cette comète se succèdent tous les 76 ans 
et sont répertoriés avec soin par les astro- 
nomes du monde entier depuis des siècles. 
Or, le prochain passage était justement prévu 
pour 1986, date de parution envisagée pour 
l'album en question. « Et je dois même ajou- 
ter, rapporte aujourd’hui Janry avec un sou- 


rire, que notre intention inavouable était de 


faire coïncider la sortie de l'album avec le pas- 
sage de la comète. C’est bassement commer- 
cial, je sais. Certains appellent ça “donner 
du grain à moudre” aux journalistes ! » Mais 
cet évènement astronomique — aussi rarissime 
soit-il - n'aurait pas suffi à constituer le pitch 
d'une nouvelle aventure. Tome eut alors l’idée 
d’un sujet non encore exploité dans la saga 

« Spirou » : le voyage dans le temps, vieux 
classique de la littérature et du cinéma d’anti- 
cipation. Il est d’ailleurs amusant de noter que 
simultanément, à Hollywood, un certain 
Robert Zemeckis préparait ce qui serait un 
des grands succès du cinéma populaire de 
l’année 1985 : Retour vers le futur. Nulle 


influence de part et d'autre évidemment, 
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Couverture 
du Journal de Spirou n° 2442 
du 29 janvier 1985. 


PAGE DE GAUCHE 
Croquis préparatoires 
de la machine à voyager 
dans le temps d'Aurélien 
de Champignac, réalisés 
par Janry pour L'horloger 
de la comète. 


Illustration de Janry 
réalisée pour une carte 
postale, publiée par 
Démons & Merveilles 
en 1994, reprenant l'univers 
de L'horloger de la comète. 


PAGE DE DROITE 
Illustration de Janry réalisée 
pour un journal scandinave. 


mais un sujet dans l’air du temps que les 
artistes du monde entier butinent au même 
moment. Pour s’en convaincre, il suffit de se 
rappeler que L'horloger de la comète a été 
prépublié dans le Journal de Spirou du 

18 octobre 1984 au 12 mars 1985 et que le 
blockbuster de Zemeckis est sorti aux États- 
Unis en juillet. Fidèles à leur ambition de 
reconnecter Spirou à son terreau franquinien, 
Tome & Janry proposèrent un récit qui 
reprenait quantité d'éléments familiers pour 
le lecteur tout en les intégrant dans une 
intrigue résolument nouvelle. Les incursions 
de la série du côté de l’anticipation avaient été 
distillées jusqu'ici à doses homéopathiques et 
pouvaient se résumer à quelques emprunts ici 
et là, notamment dans les épisodes avec 
Zorglub. Cet « horloger de la comète » dont 

il était question ici était quant à lui Aurélien 


de Champignac, petit-neveu du célèbre comte. 
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Ce surnom lui avait été donné par la commu- 


nauté scientifique car notre astronome pré- 
tendait qu’il fallait un nouveau passage de la 
comète pour qu’une altération temporelle se 
produise et permette un voyage dans le 
temps. Et c’est précisément grâce à cette 
altération qu'on fit connaissance avec lui, 
puisque son étrange engin spatiotemporel 
s'écrasa un matin dans le pare du château sous 
les yeux ahuris de nos héros. Pacôme était 
momentanément absent, pourtant on se 
retrouvait en présence de son quasi-double, 
venu du futur chercher des germes de plantes 
palombiennes disparues à son époque, afin de 
les préserver. Spirou se proposa de l’accompa- 
gner, mais un dysfonctionnement projeta nos 
personnages en plein XVI siècle, durant les 
grandes heures de la colonisation portugaise 
en Palombie. 


Couverture du 
Journal de Spirou n° 2427 
du 18 octobre 1984. 


Le Snouffelaire 
Véritable saga en costumes, peuplée de 


conquistadors hauts en couleur et de guerriers 
chahutas à court de patience, cet épisode était 
également l’occasion de découvrir un curieux 
animal : le Snouffelaire. Dans une jungle 
palombienne au milieu de laquelle on s’atten- 
dait à voir surgir le Marsupilami à tout 
moment, l'absence de la bébête jaune à taches 
noires se faisait plus que jamais sentir. Pour 
autant, Janry précise aujourd’hui que son 
retour dans la série n'était pas une obsession 
à ses yeux : « D’ailleurs, avec Batem 

(le dessinateur de la série parallèle consacrée 
au Marsupilami, NDA), nous nous étions ren- 
contrés à la librairie Chick Bull, le soir de la 
disparition de Franquin. Entre deux phrases, 
nous en étions alors forcément arrivés à 
évoquer le retour du Marsu dans “Spirou”. 

Je me souviens avoir eu une réponse un peu 
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maladroite, qu’il a dû mal interpréter. Je lui 
avais dit : “Le Marsupilami, en plus ? Non !...” 
Dans mon esprit, je voulais dire que la reprise 
d’une série que je n’avais pas créée était déjà 
un fameux fardeau — ou du moins, un défi - et 
je ne me voyais pas en plus m'occuper du 
Marsu. Si le “Spirou” de Franquin était le 
meilleur, ce n’était certainement pas dû à la 
présence du Marsupilami dans ses pages, 
c'était surtout parce que Franquin en était 
l’auteur. Je ne suis pas convaincu qu’un retour 
du Marsu dans “Spirou” demain matin signi- 
fierait une qualité soudainement comparable 
à celle des albums de Franquin. Le gros pro- 
blème de Spirou, c'est de lui faire vivre de 
bonnes histoires, Et le Marsu seul n’en est pas 
la garantie. Le public a toujours la tentation 
de voir se reformer les Beatles, mais pour 
nous, la question du retour du Marsupilami ne 
s’est jamais posée. En plus, c'était tout sim- 
plement inenvisageable d’un point de vue 
contractuel. Je vais même plus loin ; si l’édi- 
teur nous avait dit un jour : “Eh, les gars, on a 
racheté les droits du Marsu, il faudrait lui 
donner un rôle dans la prochaine histoire”, 

je ne suis pas certain que nous aurions 
acceptét.. » Ce à quoi Tome ajoute : « Ce 
Snouffelaire était justement une forme de 
réponse parodique aux gens qui nous deman- 


daient quand on réintroduirait le Marsupilami 
dans la série. Puisqu'’il n’en était pas question, 
on a lancé le Snouffelaire comme une anti- 
thèse absolue de la perfection du Marsupilami. 
Mais il était évident qu’on ne le traînerait pas 
durant des albums et des albums. Autant le 
Marsu était fascinant, autant celui-là était 
quelconque et n'avait d'intérêt que dans sa 
capacité à générer des emmerdementsf!. » Si 
le marsupial à longue queue était intelligent 
et racé, telle une merveille du règne animal, 
ce « croisement entre un fox à poils ras et plu- 
sieurs variétés de porcidés connues pour leurs 
facultés olfactives développées » paraissait 
pataud et était surtout prétexte aux gaffes les 
plus saugrenues. La description qu’en faisait 
d’ailleurs Fantasio était éloquente : « Un bes- 
tiau repoussant, nanti d'un museau en forme 
de tuyau d’aspirateur, engloutissant tout sur 
son passage. Ajoutez-y un caractère épouvan- 
table, un pelage pourpre, l'œil glauque et la 
détestable faculté de produire des bulles avec 
l'arrière-train ! » Tout était dit : ce 


Snouffelaire ne serait qu’un gag. « En dépit 


Le regard photographique 
de Jan Nackaerts capte 
subtilement la complicité 
de Tome & Janry. 


de sa popularité immédiate, c’est un person- 


nage qui, par définition, n'était pas destiné à 
rester dans la série puisqu'il était indissociable 
d’Aurélien de Champignac. « D'un autre côté, 


avoue Janry, cela ne m'aurait pas déplu de Découpage de Philippe Tome 


pour la planche 18 
de L'horloger de la comète. 


l’animer encore un bout de chemin, il y avait 


encore de quoi s'amuser avec luif. » 


ABOMINABLISSIME BESTIAU BOULIMIGUEI CES FILM 
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Caricature de José Dutillieu, 
directeur du concept Spirou, 
devenu Don José de 
Concuaque dans L'horloger 
de la comète. Le voici, 
en photo, en 1984. 


PAGE DE DROITE, EN BAS 
Dessin réalisé en novembre 
1985 par Janry pour un tirage 
limité réservé aux invités du 
cocktail de présentation à la 
presse de la suite thématique 
"Le moustique" du Journal 
de Spirou. 


DOUBLE PAGE SUIVANTE 
Planche originale de Janry 
en introduction 
du Réveil du Z. 


Illustration de Janry et Michel 
Matagne, ancien décorateur 
de dessins animés, publiée 
à l'occasion du Journal 
de Spirou n° 2502 spécial 
Pâques du 25 mars 1986. 


Don José 


Et dans la série des seconds rôles savoureux, 


figurait un Don José de Concuaque, gouver- 
neur de la province palombienne, dont le pro- 
fil rappelait furieusement un personnage de la 
vie réelle, définitivement entré dans la posté- 
rité « spiroutuelle » : « C'était effectivement 
une caricature de José Dutillieu, le fameux 
directeur du concept, précise Janry. Il était 
encore en poste lorsque l’histoire est parue, et 
je ne crois pas qu’il se soit aperçu qu’il tenait 
un rôle dans nos pages. C'était quelqu'un de 
très drôle, qui inventait toujours des mots 
malgré lui et ponctuait toutes ses démonstra- 
tions par des “comme quoi que”. Le nom s’im- 
posait ! On y était allés fort : un texte subver- 
sif contre le gouverneur Don José disait 
même : “Appel au soulèvement, à bas la 
tyrannie, sus à l’ignoble sac à Porto, mort au 
pachyderme enfariné et à son gros nez4 !” » 

« Tout cela était très potache, complète Tome. 
En fait, le personnage réel semblait (par pro- 
vocation ?) afficher ostensiblement une men- 
talité d’épicier caricatural à un poste où une 


maison d'édition si remarquable aurait dû 
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déléguer un guide visionnaire et créatif. Tous 


les auteurs (ou presque) avaient tendance à se 
moquer de lui. On n’avait pas l'impression 
d’avoir en face de nous un interlocuteur com- 
pétent en matière de bande dessinée, et 
presque chacune de ses tirades était répétée 
et devenait rapidement un sujet de rigo- 
ladel, » José Dutillieu était effectivement un 
personnage haut en couleur qui amusait son 
monde sans bien s’en rendre compte. Ses 
approximations de langage et sa nature aussi 
enjouée que décomplexée achevaient de lui 
ôter tout crédit auprès des auteurs. Dans 
leurs célèbres « Hauts de pages », Yann et 
Conrad ne perdirent jamais une occasion de le 
brocarder, au point qu’il devint un de leurs 
souffre-douleurs préférés. Quant à Tome & 
Janry, ce pied de nez à celui qui avait tant fait 
pour que Spirou ne leur soit pas confié res- 
semblait au final à un règlement de comptes 
digne de garnements envers leur surgé. 

La caricature était si réussie que, dans les 
coulisses, José Dutillieu passa même à la pos- 


térité sous le sobriquet de. Don José ! 


maii,je ne rêve pas,c'es É étais sûric'est un 
un parechesminl 
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Dans la catégorie des seconds rôles grand- 
guignolesques, le bourreau inquisiteur de la 
scène d’anthologie des planches 29 à 31 
pourrait également certainement prétendre à 
un oscar. C’est de nouveau Fantasio qui se 
retrouva en proie à ce tortionnaire de la pire 
espèce. Vingt-cinq ans après la fameuse 
séquence de torture de QRN sur Bretzelburg 
dans laquelle le sinistre docteur Kilikil 
s’acharnait déjà sur les nerfs de ce pauvre 
Fantasio en faisant crisser des craies sur un 
tableau, une nouvelle parodie de supplice 
refaisait la une d’une aventure de Spirou. 

« Toute cette scène représentait l’image 
d’Épinal qu'on avait alors des interrogatoires 
de police dans les séries télévisées, avec les 
coups d'annuaire téléphonique qui ne lais- 
saient pas de traces, ete., jusqu'au bourreau 
qui était clairement une référence à tous les 
commissaires Bourrel, Bourdon ou Maigret de 
l'époque, qui fumaient nécessairement la pipe. 
D'ailleurs, cette scène de torture était 
inspirée d’un passage du film Les ripoux. 


C’est un grand classique : quand un flic veut 


bversif lv: oilèà (] 
ve on tait 


faire tomber un innocent, il fait mine de CI-DESSUS 

Storyboard réalisé 
par Philippe Tome 
pour la planche 31 


de L'horloger de la comète. 


découvrir dans sa poche un indice compromet- 
tant#. » Cependant, l’habit ne fait pas néces- 
sairement le bourreau, car celui-ci se révéla 
au final un complice inattendu de nos héros, 
contribuant in extremis à leur retour à 


Champignac en 1986. 
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La table de travail de Stuf 
à l'atelier Tome & Janry. 


CI-DESSOUS 
Annonce pour le numéro 
spécial futuriste 
du Journal de Spirou, 
parue le 29 avril 1987. 


PAGE DE DROITE 
Mise en couleurs de Stuf pour 
la planche 38 du Réveil du Z. 


Le réveil du Z : 

Spirou reprend des couleurs ! 
Jusqu'’alors, dans la longue saga de « Spirou et 
Fantasio », la tradition n’était pas aux dip- 
tyques puisqu’en dehors des deux aventures 
consacrées à Zorglub et à Kodo le Tyran, 
chaque nouvel album pouvait se lire indépen- 
damment. La thématique du récit d’anticipa- 
tion semblait néanmoins un excellent prétexte 
pour rompre avec la tradition et partir sur un 
double épisode : « Le principe de lier 
L'horloger de la comète et Le réveil du Z était 
prévu dès le départ, souligne Janry. Comme 

il s'agissait d’un voyage dans le temps, on 
s'était dit qu’il serait bien d’aller dans le 
passé, puis dans le futur, » L'idée de situer 
cette aventure dans une nouvelle époque 
était en outre une excellente occasion de 
renouveler la méthode de travail. Depuis leur 
reprise de la série, Tome & Janry avaient su 
affronter les difficultés une par une, 
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s’efforçant de se fixer de nouveaux objectifs à 
mesure qu'ils les atteignaient. « Nous étions 
emportés par l'envie de vouloir animer Spirou 
en maîtrisant chaque fois un peu plus les 
aspects de sa réalisation, et la couleur était un 
de ces aspectst », conclut Janry. « Je réalisais 
alors des indications de couleur à l'écoline sur 
des photocopies, ajoute Tome, et je les trans- 
mettais au Studio Leonardo en charge du 
coloriage de toutes les séries du journal. 
Seulement, je commençais à me demander 
sérieusement l’intérêt de mon travail, car ils 
refaisaient tout, avec plus ou moins de bon- 
heur!. » La multiplication des intermédiaires, 
les pertes de temps et les délais de plus en 
plus serrés étaient autant de bonnes raisons 
de reconsidérer le système. C’est alors que 
notre duo s’adjoignit la collaboration d’un troi- 
sième homme, un certain Stéphane De Becker. 


CI-DESSUS 
Illustration de Janry réalisée 
pour l'album Peace Bird - 
L'oiseau de la paix, édité 
en 1986 par l'Association 
du Livre de la paix. 


Dessin réalisé par Janry en 
1986 en hommage à Coluche. 


PAGE DE DROITE 
Stéphane De Becker, dit Stuf, 
coloriste du Spirou de Tome & 
Janry à partir du Réveil du Z. 


Dessin réalisé par Stuf le 
représentant au saxophone, 
et Philippe Tome à la batterie. 
(Collection Janry) 


« Nous nous connaissions déjà depuis une 
bonne dizaine d’années, se souvient celui qui 
se ferait connaître plus tard sous le nom de 
Stuf en dessinant la série “Passe-moi l’ciel”. 
Avec Janry, nous nous étions rencontrés à 
l’âge de 15 ans à l’école des arts de Woluwe- 
Saint-Pierre. Philippe était arrivé un an après 
et nous nous étions très bien entendus, for- 
mant ainsi une bonne petite bande. Nous 
avions un chouette professeur, Guy Brasseur, 
qui était le dessinateur de “Scampi” dans le 
journal Tintin. Quant à nous, nous réalisions 
déjà de petits dessins dans le journal de la 
commune, Woluwe 2000. De fil en aiguille, 
Guy a mis Janry en contact avec Dupa, ce qui 
lui a permis d'entrer dans le métier en réali- 
sant des décors pour “Chlorophylle” ou 
“Cubitus”5. » « En choisissant Stéphane pour 
assurer la mise en couleurs de nos pages, pré- 
cise Janry, outre le désir de bosser entre 


copains, nous avions certainement l'intention 
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de pouvoir maîtriser notre travail de A à Z. 


Mais nous ne nous serions pas permis d’enrô- 
ler quelqu'un pour la seule raison que c'était 
un copain. Je suis d’ailleurs encore 
aujourd'hui convaincu qu'au final ses couleurs 
ont bonifié notre travail. Les raisons sont sim- 
ples : d’une part, nous étions proches, senti- 
mentalement et géographiquement, et d'autre 
part, il avait une intelligence graphique hors 
normes. Il était toujours passé pour l'artiste 
de notre bande, le novateur, le vrai. J’ai dans 
mon atelier un dessin de lui que j'aime beau- 
coup où il s’est représenté jouant du saxo- 
phone, avec Philippe à la batterie. C’est un 
dessin affranchi de tous les codes qu’on trou- 
vait alors dans nos lectures. Alors que 
Philippe et moi étions branchés “école de 
Marcinelle”, lui, il était clairement plus alter- 
natif et lisait L'Écho des Savanes où Métal 
hurlant4. » 

Après presque quatre ans de collaboration en 
totale interactivité, Tome & Janry commen- 
çaient tout doucement à réduire leurs possibi- 
lités de progression par rapport à la série. 

Ils cherchaient continuellement à innover et à 


franchir de nouveaux paliers, et leur complicité 


était telle qu'ils étaient parvenus à stimuler 
leurs marges d'évolution respectives. Ce pro- 
cessus restait difficilement envisageable avec 
un intervenant extérieur tel qu’un atelier de 
coloriage. On était certes au plus fort de l’acti- 
vité du Studio Leonardo devenu un véritable 
paquebot depuis sa création en 1969, mais 
c’étaient les matelots et non Leonardo lui- 
même qui réalisaient les mises en couleurs de 
« Spirou » ; ce qui ajoutait un intermédiaire 
supplémentaire dans la chaîne. Si leur déci- 
sion de confier la mise en couleurs à Stéphane 
De Becker constituait une étape logique dans 
leur évolution, elle ne s’inscrivait pas moins 
dans un processus plus large de mutation du 
métier de coloriste. « C’est vrai, confirme Stuf, 
jusque-là, la plupart des coloristes étaient le 
plus souvent les femmes des dessinateurs. 

Au début des années 80, la bande dessinée 
était en pleine évolution et avait tendance à 
devenir plus adulte. Les innovations se multi- 
pliaient, et du côté des couleurs, nous ressen- 
tions le besoin de moderniser tout celaÿ. » 

« Dans nos précédents albums, certaines 
options assez radicales nous déplaisaient, 
complète Janry. Le choix des coloris, même 
s’il pouvait paraître logique par rapport à une 
case donnée, donnait parfois des résultats 
d'ensemble assez étranges. D'une façon géné- 
rale, nous trouvions qu’il y avait trop de 
contrastes et nous avons demandé à Stuf 
d’harmoniser les planches. » « Au départ, 
confie ce dernier, j'avoue m'être cherché, et 
Le réveil du Z n'est évidemment pas mon tra- 
vail le plus abouti. Ce que je voulais, c'était 
avant tout favoriser les harmonies et faire 
ressortir les personnages sur les décors. 
J'avais vraiment le désir de coller au scénario 


tout en préservant la lisibilité du dessin$. » 
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ZORGLUB! £ 


Couverture du Journal de 
Spirou n° 2499 du 4 mars 1986. 


Hlustration publicitaire de 
Janry parue dans le supplément 
du Journal de Spirou n° 2541 
du 23 décembre 1986. 
CI-DESSOUS 
Dessin de Janry réalisé 
pour le supplément 
du Journal de Spirou n° 2541 
du 23 décembre 1986. 


D'un Z qui veut dire... Zorglub ! 
Outre ce changement de coloriste, la grande 
innovation de cet épisode était bien entendu 
le retour de Zorglub, dont on avait quelque 
peu perdu la trace depuis le Tora Torapa de 
Fournier, en 1973. « Nous avions de grandes 
réticences à l’utiliser, confie Tome. Il était 
certes un immense personnage, mais finale- 
ment terriblement lié à son créateur. Il était 
aussi très associé à une certaine époque et 
Franquin l'avait en quelque sorte neutralisé 
dans Panade à Champignac en le faisant 
retourner en enfance. Ensuite, il était même 
devenu un compagnon de Champignac, ce qui 
compliquait son éventuel retour en tant que 
méchant!. » « C’est vrai, surenchérit Janry, 
si nous voulions à nouveau exploiter son côté 
sombre, nous risquions de nous lancer dans 
des justifications alambiquées du type “il 
n’était pas tout à fait bon puisqu'il redevenait 


mauvais, etc.”. Le réveil du Z a été une façon 
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AVEC SPIROMGESENOËRCHAQUE SEMAINE! 


de contourner le problème en utilisant 
Zorglub sans avoir à s’'encombrer 
d'explications : le résultat coulait de source 
puisqu'il s'agissait d’un voyage dans le 

futur, » « Notre Zorglub serait donc le des- 
cendant du vrai, conclut Tome, Comme tous 
les descendants, il voudrait faire mieux que 
son ancêtre de dictateur et sa petite taille 
serait une frustration supplémentaire qui ren- 
forcerait son désir de revanche. C’est ainsi 
que nous avons contourné le problème. 

Le réveil du Z est un épisode de Zorglub sans 
Zorglub et nous l'avons traité d’une manière 
parodique qui pourrait rappeler Panade à 
Champignac!, » 

L'univers ultratechnologique de ce Zorglub 
d'opérette rappelait celui décrit par Terry 
Gilliam dans Brazil et témoignait de l’évolu- 
tion de la notion d’anticipation depuis l’appari- 
tion du personnage en 1959. Là où 

Z comme Zorglub faisait l'apologie du gadget 
dans une société d’après-guerre découvrant 
les joies de la consommation, Le réveil du Z 
parodiait gentiment la déshumanisation de 
notre monde sururbanisé. « Graphiquement, 
cet épisode m'a cependant dérangé, précise 
Janry. Je n'ai jamais trop aimé dessiner les 
décors futuristes, et c'est sans doute pour cela 
que j'admire très fort les dessinateurs qui 


parviennent à créer de toutes pièces un univers. 


Cr 


Une série avec des décors contemporains 
comme dans “Spirou” doit être alimentée par 
le réel, du coup, ces décors futuristes deve- 
naient compliqués. J'ai beaucoup douté de ma 
capacité à capter l'intérêt du lecteur avec mon 
seul imaginaire et à lui faire croire à cet uni- 
vers inventé de toutes pièces. Après tout, 
Franquin lui-même avait eu recours à un 
décoriste pour ses deux Zorglub4. » 

Comme il est sévère, ce regard posé a poste- 
riori. Mais c'est probablement sur ce type 
d’insatisfaction qu'ont pu germer des envies 
de se surpasser et de remettre en question un 
savoir-faire largement éprouvé au fil de, déjà, 


cinq albums. 


CI-CONTRE 
Couverture du Journal 
de Spirou n° 2541 
du 23 décembre 1986. 


CI-DESSOUS 
Cartoon réalisé en juin 1986 
par Janry pour la revue pro- 
fessionnelle Upchic Balloon. 

L'Upchic était une association 

d'auteurs de bandes 
dessinées fondée pour 
défendre leurs droits. 
L'aventure dura quelque 
15 années, de 1981 à 1996. 


DOUBLE PAGE SUIVANTE 
Couverture du Journal 
de Spirou n° 2542 
du 30 décembre 1986. 


Courrier de Philippe 
Vandooren à Tome & Janry, 
les priant avec humour de 
respecter les délais de 
publication. On y remarque 
son enthousiasme quant 
à un personnage 
encore tout neuf : 
Le Petit Spirou. 


Charleroi, ce 3 août 1986. 


À Tome et Janry 


Chers vous deux, 


| Vous trouverez 5ans chercher et ci-joint le planning 
| de remise des planches dc "Spirou", semaine après semaine à la 
Î-maïson-de-passe.(comne-dit Arnaud-)-—Ceza-sipnifie-quiit fan t 
| déposer chaque mardi deux planches inées. Pas des bouts de 


| termi 
| planche, pas des planches où certains textes doivent encore être 
revus, pas des planches où il mangue un détail de dessin, mais de 
| vraies bonnes et belles planches qu'il ne reste plus qu'à filmer 
après correction. Des planches vraiment terminées, quoi! 


Si vous prévoyez un trou dans vos activités — vacances, 
participation à un festival ou autres conneries de ce genre —., 
il est impératif de déposer avant votre départ le nombre corres- 

re = ; 
pondant de planches équivalant à la durée de votre absence. Si 
c'est impossible, refusez de partir. 


Vous démarrez avec trois planches d'avance, profitez-en, 
ça vous donne une légère marge de sécurité. 


Si vous réalisez des gags ou des histoires courtes de 
Spirou gamin (oh, comme j'aimerais bien!), c'est en plus. 

"Le réveil du Z" s'est terminé dans le SPIROU 2508 du 
6 mai passé. Si vous êtes de vrais pros (un peu démago, là...), 
en d'autres termes : si vous respectez votre planning, on pourra 
démarrer la prochaine histoire au début d'octobre. En d'autres 
termes également, et cette fois-ci, Spirou n'aura pas été dans 
SPIROU pendant cinq mois. Ce genre de trou dans votre formidable 
production (pommade) ne devrait plus se présenter. 


ly_a pas de sanction prévue en cas de manquement 
considérant que nous avons affaire à des adultes responsables et 
non à des gamins insouciants et paresseux. Rien qu'un brin de 
tristesse (ici, violons tziganes), en attendant que le profession- 
nalisme devienne chez vous un réflexc. 

Vous êtes parmi les meilleurs (brosse à reluire), sauf 
pour les délais, où vous méritez des baffes (sévère mais juste). 
Vous faites des promesses que vous ne tenez pas HE sauf 
sur le plan de la qualité (flatteur). Et retenez ceci : vous avez 
le droit d'être en avance, pas celui d'être en retard. 

Bon, eh bien, voilà... 


Amicalement quand même, et à vous de jouer! 


Vandooren 
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Couverture du Journal de 
Spirou n° 2560 du 5 mai 1987. 


Cul-de-lampe réalisé par 
Janry pour illustrer le courrier 
des lecteurs du Journal de 
Spirou n° 2567 du 23 juin 1987. 


PAGE DE DROITE 
Page annonce pour la 
parution de l'album Spirou 
à New York parue dans 
le Journal de Spirou n° 2580 
du 22 septembre 1987. 


New York, New York ! 


Dans l'enchaînement de l’évolution de la série 


amorcée depuis leur reprise, Tome & Janry 
situèrent l'épisode suivant dans un lieu réel. 
Oubliés les imaginaires Bab-El-Bled de La 
corne de rhinocéros, le Guaracha, la Palombie 
ou encore Incognito-City ; en 1987, la tendance 
était clairement au réalisme. « Pendant tout 
un temps, nous dit Tome, nous avons travaillé 
dans la continuité de Franquin. Les lieux et les 
décors étaient peu précisés ou appartenaient, 
comme le village ou le château de Champignac, 
à ce qui avait été défini précédemment. 

En plongeant le personnage dans une ville 
empruntée à la réalité, nous avons apporté une 
forme de réalisme au récit. Nous envisagions 
de lui donner pour titre Avé Mafia, mais Jean 
Van Hamme, à l’époque directeur des éditions 


Dupuis, suggéra de souligner simplement 
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l'idée forte de la présence du héros dans une 


métropole bien réelle, Spirou à New York me 
faisait penser à Tintin en Amérique où Tarzan 
à Saint-Tropez, mais dans l'heure qui a suivi, 
l'évidence de son conseil m’est apparue. 

Et il se trouve que c’est un album qui a eu un 
succès à la fois commercial et affectif remar- 
quablef. » Une évolution en appelant une 
autre, Janry profita du réalisme des décors 
pour aborder différemment la partie gra- 
phique : « Pour la première fois, nous avons 
fait des repérages sur place, précise-t-il. J'ai 
réalisé des dizaines de photos et de croquis 
pour saisir l'atmosphère. C'était tout l'inverse 
d'Aventure en Australie où nous avions seule- 
ment travaillé en nous inspirant de documen- 
tations pêchées çà et là. Nos pauvres moyens 
de l'époque ne nous permettaient pas de 
voyager sur place. New York est un univers 
connu de par les films et séries TV dont nous 
sommes tous abreuvés, et il a fallu se retrous- 
ser les manches pour que chacun reconnaisse 
“son” New Yorkd. » « J'ai moi aussi bénéficié 
de tout ça dans la mesure où la mise en cou- 
leurs est devenue plus réaliste pour cet épi- 
sode, ajoute Stuf. C’est d’ailleurs la première 
fois que j'ai utilisé des couleurs documentées 
sur la base des dizaines de photos que nous 
avions prises. Les taxis new-yorkais étaient 
très fidèles aux originaux, par exemple. 

Ces voyages étaient clairement des repérages, 
mais c'était aussi l’occasion de voyager entre 
potes. Comme nous travaillions cinq jours sur 
sept en atelier, sinon plus, nous avions 
régulièrement besoin de faire des pauses 
pour nous ressourcer. Disons que nous 


joignions l’utile à l’agréableÿ. » 


La fascination de Tome pour New York fut 
d’ailleurs à l’origine de la création d’un nou- 
veau personnage, Soda, qui fit son apparition 
dans le Journal de Spirou à la même période. 
Tome avait alors définitivement abandonné le 
dessin et ses envies de scénariste ne pou- 
vaient pas toutes s'exprimer dans le cadre 
d’une série classique : «J'ai en effet lancé 
“Soda” avec Luc Warnant de manière à pou- 
voir y raconter tout ce qui n’était pas accessi- 
ble avec “Spirou”. À l’époque, il n’y avait pas 


encore “Le Petit Spirou” et je commençais à 


ressentir de plus en plus le besoin d'aborder 
certains sujets. Je me suis rendu dix ou douze 
fois à New York et j'y ai, comme beaucoup, 
une relation passionnelle avec certains 
endroits. Pour un scénariste, cette ville est un 
paradis, parce que tout peut s’y passer. » Et 
de préciser plus tard : « Quand Martin 
Scorsese ou Woody Allen filment New York, 
ils arrivent à montrer deux villes différentes. 
C’est un peu ce à quoi je voulais parvenir 
mais, pour cela, il fallait plus qu’un ou deux 


bouquins de photos sur le sujet. » 
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CI-DESSUS 
Cul-de-lampe réalisé 
par Janry pour l'édito 

du supplément vacances 
du Journal de Spirou 
n° 2567 du 23 juin 1987. 


CI-DESSOUS 
Couverture du mini 
album offert avec 
Spirou à New York. Le petit 
Spirou y fait ses premiers 
pas, il n'est pas encore le 
héros d'une série. 


PAGE DE DROITE 
Couverture du 
Journal de Spirou n° 2584 
du 20 octobre 1987. 


Vous travaillez à la plume 

ou au pinceau ? 

Spirou à New York connut une prépublication 
estivale dans le Journal de Spirou à partir du 
5 mai 1987 jusqu’à la fin juillet. Outre les évo- 
lutions précédemment citées, cet épisode est à 
marquer d’une pierre blanche dans la carrière 
de Janry, puisqu'il correspondit avec une 
refonte totale de sa technique de travail, 

« J'ai tendance à regarder avec des yeux 
sévères les épisodes qui ont précédé celui-là, 
confie Janry. Je ne trouve pas les dessins 
assez riches, en dépit de gros efforts pour 
renouveler les décors. Étrangement, alors que 
je réalisais la série emblématique de l’école de 
Marcinelle, je n’y ai pas immédiatement 
appartenu. Jusque-là, je travaillais encore à la 
plume, dans le sillage de mon assistanat pour 
Dupa, Turk et De Groot ou Greg, qui incar- 
naient plus les éditions du Lombard, Un des 
poncifs de l’époque était : “Chez Spirou, on 
travaille au pinceau, et chez Tintin, à la 
plume.” Comme j'avais un tempérament très 
rigoriste, la plume m’aidait à contrebalancer 
mes tendances à ne pas être bien sûr de mon 
trait. Elle me permettait toujours de lui faire 
épouser le chemin que je voulais lui imposer. 
Ce changement de technique est vraiment 
intervenu pour réalimenter mon plaisir, car je 
commençais à étouffer et j'éprouvais l'envie 
de relâcher mon trait#, » Effectivement, 

la lecture des pages de Spirou à New York 


témoigne de façon évidente de cette nouvelle 
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liberté, avec un usage plus systématique de 
vraies surfaces noires qui contribuent à de 
meilleurs contrastes. La première case de l’al- 
bum et sa statue de la Liberté en sont d’ail- 
leurs un parfait exemple, en même temps 
qu’un magnifique symbole. « Je me suis aussi 
mis à utiliser plus de contre-jours, ajoute 
Janry. Cela donne sans doute une impression 
générale de décors beaucoup plus fouillés. 

Je crois que lorsque je dessine comme ça, 
c’est signe que je prends du plaisir. C’est là 
où le travail en collaboration est important : 
il n’est pas rare dans ces planches que 
Philippe soit intervenu avec du Tipp-Ex® 
pour alléger une scène ou rendre un dessin 
plus lisible, C’est vraiment l’un de nos gros 
atouts d’être un duo : on se corrige l’un 
l’autre, sans concession. Cela nous a d’ailleurs 
donné l’occasion de grands coups de gueule. 
Chaque fois qu’il dégainait son Tipp-Ex®, 

je frémissais littéralement ! On a d’ailleurs 
évolué ensemble par rapport à ça : au début, 
c'était très difficile pour moi et puis, progres- 
sivement, j'ai réalisé que ses corrections 
entraînaient mon dessin vers un mieux. 

Il restait bien, même privé d’une foule de 
petits détailsi. » Au final, cet album demeure 
l'un des préférés de son dessinateur, sans 
doute parce qu’il a coïncidé avec un renouvel- 
lement complet de sa technique et qu’il lui a 


permis de franchir un nouveau palier. 
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CI-DESSUS 
Annonce de la publication de 
Spirou à New York parue dans 
le Journal de Spirou n° 2559 
du 28 avril 1987. 


CI-DESSOUS 
Cul-de-lampe réalisé par 
Janry pour annoncer les 
résultats du référendum 

annuel parus dans 
le Journal de Spirou n° 2580 
du 22 septembre 1987. 


RE; SD 
RÉFÉRENDUM 
DES RÉFÉRENDUMS 


Vito Cortizone 


Premier gros virage de la saga « Spirou » 
selon Tome & Janry, Spirou à New York est 
sans doute aussi l’un de leurs épisodes les plus 
personnels. Après l'équivalent de six albums 
dont l'ambition principale était essentielle- 
ment de renouer avec l'univers franquinien, 
on découvrait clairement ce que serait désor- 
mais l’apport du tandem à une série bientôt 
quinquagénaire. Le retour aux fondamentaux 
de la collection était maintenant bien amorcé, 
et Tome & Janry se permettaient de plus en 
plus de libertés avec les personnages. Preuve 
ultime de ce processus d’appropriation, la 
création d’un nouveau méchant emblématique 
appelé à devenir un familier de la série : Vito 
Cortizone. « Tant qu’il s’agit de répondre aux 
besoins de l'éditeur dans le domaine de la 
création proprement dite, on essaye de faire 
les choses dans la plus grande liberté, avoue 
Tome. Il n’y a pas de stratégie permanente 
dans le sens où on se dirait : “On va faire ça 
pour plaire aux lecteurs.” Mais on sait bien 
par exemple qu’une série risque de mourir si 


elle ne se trouve pas un personnage antago- 
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niste suffisamment fort. Des albums comme 
Le repère de la murène où L'ombre du Z sont 
d'autant meilleurs qu’ils disposent d’un per- 
sonnage négatif charismatique. Par définition, 
le héros est quelqu'un de relativement prévi- 
sible et effacé, qui ne peut pas se permettre 
des incongruités, car il est animé par une cer- 
taine morale. Du coup, il est difficile de se pas- 
ser d'un vrai méchant car on enlève au héros 
la possibilité de briller. C’est à partir de ce 
genre de constat qu’on a introduit le person- 
nage de Vitol, » Les épisodes précédents 
avaient certes montré des super-vilains 
comme Cyanure ou le descendant de Zorglub, 
mais ceux-ci ne pouvaient être considérés 
comme de potentiels personnages récurrents. 
De plus, le petit Zorglub n'était finalement 
qu’un dérivé d’une création antérieure. 

« Aussi loin que je me rappelle, ajoute Janry, 
je crois que nous avions prévu cela dès le 
départ dans notre évolution à l'intérieur de 
“Spirou”. On s'était dit qu’on ne se vautrerait 
pas dès le début dans le fauteuil qu’on venait 


de nous offrir en introduisant notre propre 


| 


méchant. C’est assez amusant d’avoir eu un 
plan d'évolution alors qu’en tant que jeunes 
auteurs, nous étions plutôt réticents au prin- 
cipe de longue série. Mais avec “Spirou”, 

ça s’imposait par définition ; nous avions en 
tête de faire au moins dix albums, comme 
Fournier4 ! » Le mafieux italo-new-yorkais 
était une évidente caricature du célèbre par- 
rain incarné par Marlon Brando à l’écran et 
s’inscrivait dans une filiation en prise directe 
avec l’époque. Si Zorglub était l’incarnation 
d’un certain type de méchant créé en pleine 
guerre froide et dont les équivalents pullulaient 
dans les romans ou films des années 50-60, les 
références de Vito étaient résolument contem- 
poraines et résonnaient avec l'inconscient 
collectif de toute une génération. « J'aurais 
évidemment bien aimé être un champion de la 
caricature, mais j'ai seulement dû m'inspirer 
du visage de Brando, confesse Janry. Philippe 
m'avait demandé de reprendre les traits de 
Vito Corleone, mais de guerre lasse, en 
voyant mes tentatives, il a dit : “Bon, ça va ; 
ça devrait passer !” l » Avec Vito, signe des 
temps, le méchant n'était plus seulement 
négatif, il était désormais ridicule et 
contrasté, Zorglub témoignait déjà d’une 
emphase risible et ses échecs le faisaient res- 


sembler à un maître du monde raté ; Vito, 


quant à lui, avait une épaisseur qui le rendait 
presque touchant. Ses desseins étaient tou- 
jours aussi sinistres, mais son éternelle mal- 
chance en faisait un reflet déformé d’un cer- 
tain type de héros parfait, dont Spirou et 
Fantasio étaient les représentants. Plus que 
jamais, grâce à Vito, on pouvait paraphraser 
Hitchcock et dire avec lui : « Plus le méchant 
était réussi, meilleur était le film. » Si l’on en 
juge par le nombre d'aventures ultérieures où 
il réapparut, on peut considérer qu'il devint 
un véritable sociétaire de la galerie des illus- 
tres méchants, aux côtés de Zantafio et de 
Zorglub. Il est d’ailleurs tout à fait probable 
qu'un jour il revienne sous la plume d’un 
repreneur de la série, açquérant ainsi la 


dimension culte de ses prédécesseurs. 


CI-DESSUS 
Cul-de-lampe illustrant la 
rubrique Le spiroumaniaque 
illustré parue dans 
le Journal de Spirou n° 2580 
du 22 septembre 1987. 


CI-DESSOUS 
En-tête de la rubrique 
Méletout du Journal de Spirou 
n° 2580 du 22 septembre 1987. 
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TOME ET JANRY' 


les aventures de flouz, bi 


ac,poury & lembrouille 


| fast 


En 1985, les éditions Dupuis 
publièrent un savoureux 
catalogue imaginaire hors 
commerce, qui présentait des 
albums qui n'existaient pas. 
Toutes les vedettes de la 
maison y allèrent de leur 
couverture rêvée : Franquin, 
Roba, Will, Hislaire, Jidéhem, 
Lambil, Walthéry et... 
Tome & Janry, bien entendu ! 


PAGE DE DROITE, EN HAUT 
Carte illustrée par Janry 
annonçant le déménagement 
des éditions Dupuis, fin 1985. 
Après trente ans passés à 
Bruxelles, Galerie du Centre 
d'abord, rue de Livourne 
ensuite, les rédactions 
revenaient dans la région 
de Charleroi, berceau 
de la maison. 


Spirou et la modernité 

Avec Spirou à New York s’ouvrit une nouvelle 
page de la longue saga de « Spirou et 
Fantasio ». Alors que le personnage de Spirou 
était sur le point de fêter son jubilé en 1988, 

il s'était enfin trouvé des repreneurs capables 
de pérenniser le mythe, Ironie du sort, dans 
les coulisses, une autre page venait également 
de se tourner, puisque les éditions Dupuis 
n’appartenaient désormais plus à leurs diri- 
geants historiques, les fils et beaux-fils de 
Jean Dupuis, le fondateur. Depuis le 26 août 
1985, l'entreprise avait en effet été cédée à l’as- 
sociation des groupes GBL d'Albert Frère et 
Hachette. En cette fin de XX£ siècle, elle s’ap- 
prêtait à rentrer dans l’ère moderne, et après 
88 ans d'existence, à passer d’une gestion 
paternaliste traditionnelle à une optimisation 
de la politique commerciale et éditoriale. Si 


cette vente n’eut pas d'incidence directe sur la 
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création des albums de « Spirou », on ne peut 
s'empêcher de faire le parallèle entre cette 
restructuration de la société et celle de sa 
série porte-drapeau, Il n'y eut pas à propre- 
ment parler de révolution à Marcinelle, 
puisque l'intention des repreneurs était d’as- 
surer une continuité artistique incarnée par le 
maintien en place de Philippe Vandooren à la 
direction éditoriale. Si les éditions Dupuis 
connurent une révolution à partir de cette 
période, c’est bien plus du côté de l’organi- 
gramme de l’entreprise et de la politique 
menée, puisque la bande dessinée put bénéfi- 
cier pour la première fois de techniques pro- 
motionnelles modernes. Exit le directeur du 
concept et autres improvisations éditoriales. 
« Dès lors que nous avions une idée amusante 
en rapport avec le sujet de notre album, sou- 
ligne Janry, nous avions un interlocuteur com- 
pétent et dynamique qui lançait le projet, lui 
accordait le budget nécessaire et, je dirais 
même, affinait l’idée. Cela a effectivement eu 
un impact sur notre engagement, car jusque- 
là, nous avions face à nous des personnes qui 
devaient leur poste à l'ancienneté ou pire, 
leurs relations, et dont la motivation était tout 
à fait aléatoire. Nous avions le sentiment d’un 
état d'esprit plus étriquéf. » C’est à partir de 
cette époque que « Spirou » connut un succès 
de librairie sans précédent. Contrairement 

à une idée reçue, les ventes des albums 

de Tome & Janry furent bien supérieures 

à celles de leurs illustres prédécesseurs et 
entraînèrent dans leur sillage tous les titres 
de la série. Ce succès permit à « Spirou et 
Fantasio » d’entrer définitivement dans la 
catégorie des best-sellers et de connaître 

un second âge d’or. 


CHRISTELLE & BERTRAND PISSAVY-YVERNAULT 
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1 Philippe Tome, extrait d'un 
entretien avec Christelle et 
Bertrand Pissawy-Yvernault 
réalisé le 26 juillet 2012. 


2 Philippe Vandooren, extrait 
d'un entretien avec Thierry 
Groensteen publié dans Les 
cahiers de la bande dessinée 

n° 60, novembre-décembre 1984. 


3 Philippe Tome, extrait de 
l'introduction de l'album à 
tirage limité Flash Back publié 
à l'occasion du 9e festival 

de la BD de Coxyde, été 1994. 


4 Janry, extrait d'un entretien 
avec Christelle et Bertrand 
Pissavy-Yvernault réalisé 

le 181 mars 2013. 


5 Stuf, extrait d'un entretien 
avec Christelle et Bertrand 
Pissawy-Yvernault réalisé 

le 18 mars 2013. 


6 Philippe Tome, extrait d'un 
entretien avec Thierry Martens 
publié dans l'intégrale Spirou 
et Fantasio — Toutes les aven- 
tures, Tome & Janry, tome 4, 
éditions Dupuis, 1995. 


7 Philippe Tome, extrait d'un 
entretien avec Marc Carlot 
publié dans Auracan n° 5, 
mai/juin 1994. 


8 Philippe Tome, extrait d'un 
entretien avec François Le 
Bescond publié dans La Lettre de 
Dargaud n° 38, novembre 1997. 


Les auteurs remercient 

Alain Maury, Philippe Mouvet, 
Fred Jannin, Patrice Lignelet, 

Jean-Pierre Abels, Jean-Michel 
Flutet, Nathalie Vrydaghs, 

et Stéphane De Becker. 


Cul-de-lampe signé Tome & 
Janry publié dans le bulletin 
de février 1986 de L'Upchic, 
l'association des auteurs 
de bande dessinée menée 
par Yvan Delporte. 
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Dans /e Journal de Spirou n° 2560 du 5 mai 1987, Spirou et Fantasio faisaient leur grand retour. Et pourtant, ce ne sont pas ces retrouvailles qui 
créèrent l'événement puisque ce numéro était encarté dans un supplément grand format intitulé Le Journal de Gaston. Dans ces années 80, 


le gaffeur de la rédaction se faisait rare et chacune de ses apparitions était très attendue. 
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Les pages de cette publication exceptionnelle lui étaient entièrement consacrées, avec notamment plusieurs hommages de confrères. 
Parmi eux, quelques planches, signées d'un certain Lebrac, furent très remarquées. Ces gags de Longtarin, De Mesmaeker, Boulier et Prunelle 
étaient en réalité l'œuvre de... Tome & Janry ! 
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Les deux planches de La tirelire est là ont été prépubliées 
dans le Journal de Spirou n° 2394 du 1e7 mars 1984. 
Elles ont ensuite été reprises dans un album à tirage limité intitulé Flash Back, 
édité à l’occasion du 9 festival BD de Coxyde en 1994 
puis dans La voix sans maître et cinq autres aventures, 
collection Spirou et Fantasio hors-série n° 3 (éditions Dupuis, septembre 2003). 
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La demi-planche ci-contre a été conçue ultérieurement 
par Tome & Janry, spécialement pour la parution du tome 38 de la série, 
dans le souci de présenter chaque récit complet et de les lier entre eux. 
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Les douze planches de L'incroyable Burp ont été prépubliées 
dans le Journal de Spirou du n° 2396 du 15 mars 1984 au n° 2401 du 19 avril 1984. 
Elles ont ensuite été reprises dans un recueil à tirage limité, 
publié par les éditions Dupuis à l’occasion de la parution du trente-sixième album de la série, 
L’horloger de la comète, lors de la Foire du Livre de Bruxelles en 1986, 
puis dans l’album de « Spirou et Fantasio » n° 38, 
La seule et incroyable histoire plus ou moins vraie 
de la jeunesse de Spirou et autres stupéfiantes révélations 
(éditions Dupuis, janvier 1987). 
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AU TOURNAGE D'UN CLiP-Vip£OL _/] | Qu'UN ViEUX TRRIEN TOUCHE BA 

ÿ RÉMRAÏE, NON 7 


Ta) 


NT MEME ONE Tr B' 7 UN INSTANT L 
LOMPRENDRAS JAMAÏS == À NE VA PAG AÏNSi | 
RiEN À LA ViDÉOT ? 7 Ke PT Éd tbe NE 


PE arc 
= AUTORISATION 
OFFICE è 


NOUS DÉVRIONS TROUVER DUPILON 
DANS SON TROQUÉT HABITUEL, ET... ]] | QUE 


F MiCHAËL. KLACKEON 21 mais 
C'ÉST UN GCOOF CAL FATES NOUS 
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Û PAM 1 LE PAGTIE DE \ 
CHEL LUCIEN , C'EET 
UN PLAiBIR 0e 


0 


FANTASO | TOUS LES — QUÉLQUÉS ÉVADÉS 
PES SONT DES GANGSTERE! 4 SANS LE €OU ! CAIMEZ- 
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Paco NS 


AU COMPLET, CNOUUNTT 
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S 5 —— 
o00 ET LORÉQUE LA FRAVOURE SE PROFILE -. À LA RÉALISATION D'UNE 
À L'HORIZON VE CHAMPIGNAC, LE MAIRE NE CAMPAGNE LOCALE DE MISE EN 
FAiT PAS LA SOURPE OREIUE-! SACHEZ VOUS GARDE CONIRE LES MÉFAITS 
MONTRER RECONNAISEANTS DE L'ARDEUR DE CES DE L'ÉTHULISME oo 
Jante RON PAU PAR AÏLEURS, ONT 
LEUR CONCOURS. J 


QUE CETTE FROPACANDE ! PAH À il NE FAUT PAD DE POSER DE 
QUI VOULEZ -VOUS QUE CHA QUESTIONS D POURTANT , MOI, dE POURRAIS ! 
PUISSE TOUCHER Z L'EST PERSONNE N’A RÉTROUNÉ MA VOÏURE + 
RIDICULE \ C'EBT ÉTRANGE, TOUT DE MÊME 20e 


DERNIERS JOURS, D'À Tan Où FL 
€; ü iR , 
Re Rene Ponte. - PDS , LEE ACCORD. 
Gi JE-N'ÉTAÏS PLUS MOÏi-MÊME ! VÉRENte EN MAIS MA VOHURE 21 
LAMBEAUX À GAME POUR UC 


IR LE: Fe 
UNE VOITURE | 
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Le 


o 
[Tr] 
à 
< 
à 
=: 
œ 
©. | 
o) 


mn A 


LA 
nn 


OLUCE 


Ca 


= 
SL 


Les quarante-quatre planches de L’horloger de la comète ont été prépubliées 
dans le Journal de Spirou n° 2427 du 18 octobre 1984 au n° 2448 du 12 mars 1985. 
Elles ont ensuite été reprises dans l'album « Spirou et Fantasio » n° 36 
(éditions Dupuis, janvier 1986). 


LHOLOGE2 


COMETE 


PR ONE 8 JANRA. 
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5 TMELOCK 1 J'Ai 
Qù UNE ALTÉRATION DANS LE 
SOXAME ET UN LI! 


° JE VOUS CONFIE LE 
CHÂTEAU, LE TEMPS P'UNE 
ViGITE À UN PETIT-NEVEU 


STIMULEX RECONSTITUANTS , 
ET CE-CALOPIN SERA VITE SUR 
PIED, SABRE DE BOIS | 


E GRANDE COMÈTE AMORCE SON RETOUR 
Fi Re, NE MANQUEZ. PR Œ GAÆCAGE | 
NX POINTE MON TÉÉGCOPE | 


PARTEZ SANS CRAINTE | LE PARC À BEGOIN 
D'UN PÉTIT BRIN DE TOILETIE ! LE LARDINADE AU 
CALME , RIEN DE MIEUX FOUR LA FORME | 
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J ANAGE- MOI ! : 
) |r'A AE Qui 
44 | RÉSONNE COMME 

J|0N mea! Z 
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AMPOULES CONME- DES 

CifROUILES! DUR EN | 
ARRIVER À CE. VA; 
CATACLYGNE Il! 


VOYONS | VOUS ÊTES CHEZ. 
VOUS, AU CHATEAU … NOUS 
N QUIMÉS 


PACÔME | QUE SE PAGE En n Y OH! mis, dE. DOib VOUS EXAQUER : MALGRÉ LES APPARENCES, 
it 7 NOUS VOUS CROPIONS x 1 
EN VISITE. DE FAMILLE Did NOUS CNRC ET || JB NE SUIS PAS LE 


E DE CHAMPIONAC | 
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SAC À VINVLE ! MESOIEURS , AVANT DE VOUS EN DIRE AUS, LAGGEZ- MOÏ 

TIMDHÉE, MON Air, MMM MODS PRÉSENTER TMOHÉE: LE SEUL ET UNIQUE 

dE VOUS OA AiS !! @: LE > Ÿ ) SNOUFFÉLAIRE AVANT 

NT LS = JAMAÏS EXISTÉ OUR 

NZ MA CETTE BONNE TERRE! 
Ce. £ KL » È NS 


coeur vitee- Vous Ÿ "ENOUAELAIRE "1 Pan, dE suis LE CRÉATEUR DE CE SPENDIDE 
C'EST MON ENFANT! || SPÉCIMEN OBTENU EN LABORATOIRE PAR CROISE- 
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UNE. FAÎNE, EN 
CEE. SAISON 41 


MMH, LE CHARME UN 
PEU RÜDE DE CÉS PETITES 
PROVINCALES … 
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à 


UN AUTRE pe , 


55 Es QUAQUE, 
CHOSE NORMAL. DAN: 
CERE UISTOiRE | F” 


ESPÉRONS 
QU'iL N'U AT 
PAG D'AVARIES 

DÉRIEUSES.. 


UN INSTANT, SABRE LE 
Maut l'NE DÉS RIEN 
CEE FOiS, VOU 

M 


LÀ 
7 


LA MOUSTACHE ! 
VOUS N'AVEZ PAS LA 


LOÏXANTE. ANS AUS FRÉCISÉMENT ! VOYAGER VANS LE TEMPS ? 
JEUNE! VOUS ÊTES AUET À 2ager De LASERI c' ï MAIS, C'EST IMPOSSIAE! 1 
AVANCÉ FOUR VOTRE ÂLE | QUE TOUT SIMPLEMENT, JE. ‘ LA TÈTE 7 
ù SUIS VENU DU FUTUR AVEC 
Nhw, CET ENGIN! 


VOICI LES GiCHÉS D'UNE 
À PEU PRÈS 


LA PE QUE ŒNER 
‘Ai ie (l 
RÊVE HUMAIN FE us 


78 


sn J'Ai DÉCOUVERT UN PHÉNOMÈHE EXTRADRDINAIRE : ÆazaAnT dE SASI C'EST EXACTEMENT CE. 
QUALQUES JOURS SEULEMENT , FEAT AGTRE EST LE PLUS PROCHE DE E. M'ONT : 
LA TERRE, iLOE PROQUIT UNE A iON TÉMPORELLE ,UNE SORTE 
DÉ TEMPÉTE Qui PERMET À UN EXPLORATEUR, MUNi DU MATÉRIEL. ADÉQUAT 
DE PAPILLONNER D'UNE ÉPOQUE À L'AUTRE SAND GUBIR LES TÉRRIBLES 
EFFETS DU TEMPO... 


QUE J'Ai£ 
À RENCONTRE | 


me ON M'A Bi AU NEZ JA 
FAIT L'OBJET LS MAÏSANTERIES 
ES PLUS CES, D'Ai ÉTÉ 
HUMILIÉ, il M'ONT MÊME 
GRATIFIÉ D'UN GOBRIQUET : 
dE OLIS DÉSORMAIS 
L'UORLOCER DE LA COMÈE ! 
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war @ 2061-14 


PARFAIT! 
D 


MAS ALORS, EN APMETTANT QUE = A ONE A RARE LS CONTEMPORAINS LME 
v MAi ï M <( TRIOMF: IT PAS. i } NS, iL, 
TOUT CELA NE OiT PAS UN ÉNORME DE LA SONG | À | FAUT AFFOGIER UNE IGIBLE DE L'iINTÉRÊT 
GAG, HEU,,, QUEL SERAT L'OBITET 12 ne OR, Le ae ne A AUTO ET 
y a: A [] W 1 1 { 
DE VOTRE... DISONS... VISE TON AR AETERE RS CE BRATRE 


À 


NX PER, D 


SRE 


MON BUT i E VOUS CONNAÏSSEZ 7 
GERMES LES RÉ ÉAVER Er ME / DA . 
A, ! ! Y AVONS FAT 
AINGi, ENRADER LE PROCESOUS DE. L É 4 abEs Mecs ! 
DÉDÉRTIFICATION DE LA PLANÈTE ! 2 'ENVISACE D' C'ÉST UNE RÉGION HOSTILE, 
d) : DUT LA JUNGLE 
Ne ÿ 5 TZ 2 


ANÉRQUE DU Sub, ue “< 
Q 1 

PRÉCISÉMENT. DANS LA 

JUNGLE DE PALOMBIE 


iL. & A PAG MAL DE DANGER... ÉT FANTAGIO À RAISON | SEUL, CE 


e 
CE N'EST PAD LA FACE D'UN SERAT UNE FOUE , LAiSGEZ. - NOUS MERVEÏLLEUX Il 


ve JE VEUX DIRE OUS ACCOMPAGNER ! dE N'AURAIS JAMAÏS OBÉ- 
"0 s VOUS LE PROPOSER ! 
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UN HU AUS TARP. 


À CE QUE NOUS FABDION 


EUH , VOUS TENEZ- VRAÏMENT 
o Æ 
VOGACE À BORD TE VOTRE 
MACHIN, LA 7 


Pour Est PRÈT | J'Ai LE PLAN DE VOL 
ET LES COORDONNÉES EXACTES LÉ NOIRE 
PÉSTINATION EN -PALOMBIE 


Qu ÆUT LE PLUS, PEUT LE MOINS | RECONNAISSEZ. QU'iL SERAÏT 
RiDICULE QU'UN ENGIN PAREIL NE PUISSE FRANCHIR UN OCÉAN APRÈS 
AVOIR TRAVERCÉ PRÈS D'UN SIÈCLE SANS ENCOMBRE | 
= MONTEZ SANS CRAÏNTE | il EST 
$ iNUTILE D'ÉVEIUER LA CURIOSITÉS 
À RIVERANS ENTRAÎNANT DAVANTAGE | 


( 


P RS L 4 
D 77< 


NS 


AS 
re 
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UNE DEMI-HEURE ÆUS TARP À LA VERTICALE PES ACORES … 
= = 


_— 


v DE PHUMPUPPING 
À PARTH VADOR 
me CHECK OUT | 


x. à ÿ 6: 1 
hs 


T'INQUIÈTE PAS , ViEUX ! 
JE NE SAS PAS ENCORE Qui 
FAIT CE COUP-LA, MAS 
PROMÉTS QUE JE VAi& 
i EN FAIRE PAVER ! 
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GRAND-MA x N@! LÉ GÉNÉRAL 3 fi 
P'EÉCAURE VOIGHT. GRACE | ON M'APREND À ue QT MERA Autor Gr Que 


QU'UN TRAFIC NON MMATRICULÉ REFUGE D'ENTRER EN 
LAISON APRÈS AVOIR ABATU LE DET DE VOTRE AiLIER ! 


LEA F AURONT, 
AURIEZ-VOUS FORCÉ. EUR LE ÉACK PANIEL'S", LiEUTENANT 7 - 
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TE. VOUS ASSURE! iL. M'A C'ÉTAIT DERRIÈRE MONSIEUR AURÉLIEN ! 
i , UNE ESPi Œ 
A ot Ma je EE. ]| DÉBROUTLEZ- VOUS Pour CHANGER 


ï 
TOUTOURS | BiENTOT, ON 
POURFA LIRE LA MARQUE ! 
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> 


{ 
DARCOS 


Aa, 
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iL FAUDRA ÉVITER CE GENRE DE 
BALADES SOUTAIRES, À L'AVENIR, dE. 
POUTE QU'AURELIEN AT UNE EXACIE. iDÉE 


in PES FIG INCONVÉ - 
NiENTS DU TURAÏSME- 
VOCAL ! 


ON DiRAiT QU'il- À RAMENÉ LE CAOQUE 
D'AIRÉLEN, JE N'AIME PAS BEAUCOUP GA | 


ON YA POUVOIR VÉRIFIER Si SON FAIR EST 
AUSSI BON QUE LE PRÉTEND SON MAÎTRE | 


AUEZ | CUERCHE ŸZ 
PAPA | CHERE! 
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CR D n : Ft 
CIE-IS ELOCK |! ; HNABREL, C'EST 40i ET TES REPÉRAGES À LA 
Les üN 72 TIM DNS "LÉ 685 SLT Si ON CONTINUE À METRE DES SUJETS 
LA ZONE! RÉTRATE. ANTICIPÉE, C'EST NOUS QUE LE CONSEIL. 

: ENVOWER À L'HOGPICE ! 


ne” BAH, C'EST 
" TROP TARD POUR 


i-LÀA, MAG FOUR 
NOUS, L'IMPORTANT, 
C'ÉET MATHUSALEM ! 
AFRÈS TOUT, UN BON 


C'EST ÇA | FAUDRA QUE JE SONGE- À TE GA VA FAIRE UN MOMENT QU'ON LE L'EST À TEMER, PE TOUTE 
FROPOSER À CONSEIL POUR UNE ÉTOILE |Î Guir, 10 CROiS VRAIMENT QU'ON PEUT 7 À FAÇON, ON N'A PAS VRAIMENT À 
EN PLUG. MAÏS CE. SÉRA DANS LE CUiPE | Êpp : di LE. CHOIX 

SAUT ET MIHAUT”, HÉ, NULLITÉ ! 


F 7x 17 A || Li] … és 
ru HEM , dE CROÏS 1e | À PES 7 a) A 


VUS 
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dE UE TROP HAUT 
FOUR AVOIR UN PIED 
PANS LA TOMBE | 


TZ 
S 


8..SPiROU ! 
MES AMi9 ! 


La NÉE 
LAN es 

/ A EE A? ) 

< L ES DA ] 

Le CA de. : 


gai VR 
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LA SAUCE OURNE À L'AIGRE . JE PARIERAIS QUE LES EOPÉRONS QU'AURÉLIEN SE RÉVEILE AVANT 
RARES BLANCS QUE CÉS PALOMBINOS AENT AVANT QUE NOUS MOURIONS iDiOTS. iL. DOIT BIEN 
NOUS NE LEUR ONT PAG LAÏSGÉ LE MÉiLEUR GOUVENGR | 4 AVOIR UNÉ EXPLICATION 
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41 ON TEE UN ARPAT 
UNE CHANCI : re 
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INCROVABLE | 
PC 
LA 
PRET = 


EL Ÿ 
“ter er) MO 
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œ " ; , 

RIEN NE DIT QUE CS ocre à ac | - ON FEUT TOUJOURS 
x 24 | INUTILE DE RETRAMERGER | PALANCER LE 
ÉGALE ONCE, PARTOUT! 2 LA RVIÈRE GANG APPAT, À GNOUFFEL AIRE... 

RÉSTONS À COUVERT ! . 


on L'A ouguié vec | \]P NE Vous INQUIÉTEZ A5 
SAP SUR L'AUTRE VE! /| Re, 8 RiSQUENT MONS 
QUE NO il 4 


AURÉLIEN | FOURRIEZ- VOUS À _< ne CE N'EST Ni LE LIEU Ni LE MOMENT / 
ENFIN EXPIQUER 17 MA j ÉLOIGNONS -NOUS AU AUS VIT | 
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… C'EOT MON AMAREIL. | 
iL À MAL FONCTIONNE 0, 


| NOUS 
SE: 


SOMMES, EN PLESN 
iZIÈME SSÈCLE / 
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Ÿ MES AMIS | COMMENT 
POURREZ -\JS JAMAIS 
ME ANER 


ES e  _| 


ends IAYBUN 


CE. Qui M'iNQUIÈT, L'EST QUE LE PHÉNOMÈNE. 
NE- SUBSISTE QUE- QUELQUES JOURS, ET Si NOUS 
NE RÉPARTONS PAS RAPIDEMENT, NOUS RiSQUONS 
D'ÊTRE. PLOQUÉS iCi JUEQU'À SON PROCHAIN 
RETOUR … DANS GOiXANTE-GEiZE ANG | 


ESBALONS 
ARE LE FOINT J'AI 
VU UNE. INSCRIPTION 
RÉCENTE PAR LA … 
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J\ 

1 

| 
DT 
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1) 
A6 


Nous SAVONS QUE DES PROSETS D'iNVA- 

SION DE CE. CONTINENT EXISTENT Jr 

MALGRÉ. VOS DÉGUISÉMENTS RIDICULES , il. NE: FAIT 

AUCUN DOUTE QUE VOUS ÊTES VENUS ici FOUR 

PRÉPARER LE TERRAIN ! £T . me cet 
NS, FOI RU; 


au ET À CAUSE D'UN 
RANSEERT _iMPARFAT, 
NOUS VOA DANS 


D Y 
NOUS VERRONS BiEN Si NOTRE 
BOURREAU N'ARRIVERA PAS À VOUS 
SOUTIRER AUTRE CHOSE QUE CES 
TABLES AJURISSANTES | 


2 
_ 


(LV < Lress: 


96 


A NÊME INSTANT... 


o 
Ÿ 
M 


CALE 


pl 


| /' tour ser nor 
1 MONSEIGNEUR ! / 
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Vi DANS VOTRE SUATION, dE- | NOUS VERREZ, CE SERA 
P ane ou SPAAS PLUS RACONVBE | TRÈS PRE! NOTE OURREAU 
INOTILE ! Fe = = EST UNE SORTE DE VISIONNAIRE... 


iL. ARRACHERAIT DES 
AVEUX SiGNÉ® À UNE 
MOMIE ANALPHABÈTE | 


7 ON UE LES TU PARLERAS COMME LES AUTRES | 
AUS iDIiOT AVEC MOil 


AI U PARLERA ; 
GRANDES MUETIES 7 JE TE PRÉMIENS: | CROIS MO. TES PAS SUR DE CANCER 
DES AUS 


CORACES QUE TOi SE- 
SONT Mis À TABLE | 


ÉCOUTE : VOUS DÉBLOQUEZ , MON PAUVRE VIEUX . f . 
Dave! de ra TS NOUS NE SOMMES PAG DÉS ESPION . MAG 10 
3 AE Et 
CES GÉ QUE U BNE ENT gl DANS GENE BONE! 
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D Mais. dE NE RÊVE J'EN ÉRAIS SÛR ! C'EST UN ÉCOUTEL CA, MES SÉGNEURS | 
C'EST UN PARCHEMIN | PAMPALET SUBVERBIF | VOi 1! APPEL AJ SOU) 
ACCRINE. ; CONTRE LÉ GOUVERNEUR 
de 


NCUAQUE , 
À PAO LA TORANNIE vu 


FEUS D ox 1 . pe Ed: ’ 
. À L'iGNoBE Sac À roro! MORT ET C'EST GiGNÉ : "JAMES BOND, dE. Vois, il. VA FAHOÏR 
AU PACHIDERME ENFARINÉ ET À SON GROS NEZ ! ESPION DE FRANÇOIS PREMIER ! UTILISER LA MANIÈRE 


Pr 
iL S'AGIT D'UNE SORJE DE MANUEL DE CUiSi- 
NE. REGIONALE INTITULÉ LAIT CAILLÉ DEL AEAN 
DESINEZ ". ON EN UT PARFOIS QUELQUES PASGA- 
GES AUX SUPAICIÉS ; iLS CRAQUENT TRÈS VAE ! 


AD ÉOUT D'UNE CINQUANTAINE DE 
FOiS,ON À LE CERVEAD VANG LES . 
QUEUE EST TA FUINIURE , BOND 7 
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IVERNEUR À [ 
ÆROU PATIENCE , 
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10 PARLES 
D'UNE EONNE- 
sui £! 4 


DU CONDAMNÉ-! 


C'EST iNOUI , ON SE DEMANE COMMENT iL A BiEN AR 
PU ÉCHAFER AUX PiRANHAS |_ 


101 


ET 


NU 
TT 
| FA 
( # 
Sal T À, 
\ 
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RIEN D'EXALTANT, LES 
SOUTERRANS NOUS 
ONF CONDUITE LOÏN DE 
LA SORTIE PRINCIPALE 

NOUS ALLONS DEVOÏR 


AUONS L'AÏR OCCUPÉS 
QUE CENT MÈTRES À 


ii NY A 
FAIRE ! 
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SI 


D, 


…— 


= ( io MAS SUiVEZ-MOi 
ARRETE: À DÉLNBER, D'ABORD, LE TEMPS 
EL AUGINE CHAN! ï : FRÉÈSE.. 
ph SEUL PEUX : DA | vourunt \ < 3] 2x 
* > ? 


dE VAS Vous / 
A APiQUER 1 D 


A Gi A ï 
PERRIÈRE LES REMPARS . 
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FATES | 
ATTENTION OÙ 
VOUS NETEZ LES PIEDS ; 
ON FAIT RAREMENT LE 
MÉNAGE PAR ii 


POUR REMONT 
dE NE PEUX RIEN FAÎRE 
DE AUS FOUR VOUS. 


NOUS SOMME 
JUSTE À CÔTÉ D 
FORT, Si VOUS ÊTES 
DiSLRETE, LA HI 
VOUS AiPERA À 
RÉUEDIA 


PAS LA PEINE. 
dE VAS AVALER 
CE BOPORIFIQUE. 
DESTINÉ À VOS 

GENTINEUES. 


TOMBENT DESEUS , GA 
PRONÉT Du SPECTACLE | 


iL EST PLUS TARD QUE SE NE 


° : PENSAIS . D'APRÈS MES INGTRU- 
Mon pigul } À ALORS ? | MENTS , LA COMÈTE ENTRE DANS LA 
\ ONE CRITIQUE. iL FAUT ABOOLUMENT 
GN\- REJONPRE NOTRE. APPAREIL. ! 


LES PALOMBiNOS | 
iLS CIVENT NOUS PRENDRE 
POUR DES PORTUGAIS ! 


DL APPAREL NE Cor + MOTHÉE RETROUNERA LA ROUTE 
PLUS ÊTRE LOIÏN 
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D'UN CHEN! 
EN , POURQUOI A-T-iL. 
LU UN COUR QUE VOUS 
DÉCIDIEZ DE VOUAGER DANS 

LE TEMPS 17 


Ver! TEHEUS NN 
re 
Œf A 


C'EST FOUTU! Nous 
DANS 


7 . 
LED INDIENS 
RÉVIENNENT . 
CEME F9, ON A 
RC DÉGUSTER! 
sd | 


UNE SORTE D'ÉCLAÏR, LORSQUE. J'ÉTAIS TOUT 
FT JE ME SOUVIENS AVOIR REGU UNE HORLOGE. 
-|| SUR LE CRÂNE. DEPUIS, LE TEMPE ME FAGCNE.. 
QUEL CACHIS ! = 


(|| 
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C'EST REPARTI | V'LÀ LES 
MARTIENS, MAINTENANT | 


AURELIEN de CHAMPIGNAC , TECHNO VOILÀ PLUSIEURS 
SCIENTIFIQUE, AGRÉGE, POUR SERviR MA | EST LE cODe à 
L'HUMANITÉ MALGRÉ EUE! 


VA EUROS, 
£OND... OUS SUIVONS .., 


C'ÉTAIT PAS DE LATARTE Î NOUS Y.ET LE NÔTRE, PAR LA MÊME OLLAGION] ON À FRIGÉ LE 
SOMMES CHARGÉS DE VOUS PROTÉGER | DÉSAGTRE . ASCEZ ÆROU DE TEMPS, CES JEUNES ENS 
VOUS ÊTES UN PRÉCURBEUR DU VOYAZE ÀÙ VONT RETOURNER D'où ilS ViENNENT, £T VOUS, AU Xxte 
TEMPOREL : EN CAS DE MALHEUR, C'EST SIÈCLE, FOUR POURBUIVRE VOS RECHERCHES … 
L'AVENIR DE L'HUMANITÉ QUi BERAT COMPROMIS | VOUS REUSGIREZ UN JOUR , 


— 


ESS me à SC, 1 EMPRESSEZ (_…réRsonue NE vous cæimarr! 
TRANSFERT. C'EOT SANS DOULEUR | É FAÇON... - 
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à 
+ 
2 


A 


1? 


NOM DE... | LE CHÂTEAU, V7 NE me maxe m6. 
L'HORLOGE BANCALE, LE ( AU MOINS, dÉ NE VoiS NULE 
SOPORIFIQUE., GAME REVIENT LE u PART CETTE. ESPÈCE DE 

BONJOUR LE CAUCHEMAR … 4 à SNORFEULAIRE DÉPiLE ! 


n)j} 


RSS 
Ï — 


QUELQUES JOURS DE VACANCES AU CHÂTEAU LU: 


D JE RAMÈNE UN FEGT PENSIONNAIRE.. MA … C'EST DE SE CHANGER UN PEU LES IDÉES. 


ÆTTE ViSiTE M'A PERMIS DE CONSTATER QUE- 
C£ DONT MON 


PÉTIT NEVEU À SURTOUT BEEOIN …  FERONT LE AUS GRAND BIEN, GABRE DE 605 l M 
D T1] 7 
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=] CE NE OFFA PAS GRANE. CEAIA VOUS APRENLARA , 
PETIT TURBULENT / VOUS VOUS EN TREREZ AVEC 
QUELQUES CONTUSIONS … 


VENEZ, MES AMIS | LAiSSONS CE 
PÉTIT CENAPAN SE REMETIRE. DE 
SÉD ÉMOTIONS DANS LE CALME. 


il MAUR CE ME EL TT 
ARRINERONS UN JOUR À È 
QUE de CHAMPIENAC. AH, JEUNESEE 1... 


BAH, Gi J'ÉTAIS VOUS, JE NE ME ÆRAS 
PAG TROP DE SOUCIS POUR SON AVENIR. 
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| SPIROU FANTASIO 


LE REVEIL 
DU 


DUPUIS 


Les quarante-quatre planches du Réveil du Z ont été prépubliées 
dans le Journal de Spirou n° 2487 du 10 décembre 1985 au n° 2508 du 6 mai 1986. 
Elles ont ensuite été reprises dans l’album « Spirou et Fantasio » n° 37 
(éditions Dupuis, septembre 1986). 


LE RÉVEÏL DU 


TUE x LJANRE 


ENCORE SOUS LE COUP DES ÉTRANGES 
CIRCONSTANCES & LES ONT LONDUITS À VOALER 
DANS LE FAGSÉ®, GPIROU ET FANTAGIO ONT 
RÉPRIS LEURS ACTIVITÉS DOURNAUSTIQUES . 
COMME L' ON FOLNAÎT HÉLAG LE PRÉVOIR, NUL 
NE GEMBLE SÉRIEUSEMENT PiSPOSÉ À CROIRE 


AU RÉCIT DE CEMTE HALUCINANTE AVENTURE. 
@R, CE JOUR-LÀ, ; BON, ALORS pasge V4 
À DEUX PAS DES A LE DÉRNIER se f\ L. 
BUREAUX QU HRTIDRS NUMÉRO DE z _ 
EU MSPIROU ". ; “ŒUEuDERX A7 fe) se 
UE > h: 
E | BL 


æ, © u 

® Voir “SPIROU & FANTAGIO" NR 36. 
Six -FAANCS -ET- 
Li KESKIVEUT 7 

ee 


\C ; | M : VAR ce We A 
LORSQU'IL MIT ENFIN UN, PIED SUR LE SOL. DE. FULEUR AH, TE VOiLA ! J'Ai 
IGUEULDERAK PERÇUT IMMÉDIATEMENT DE MAUVAISES Vierations.| [PAS À FAÏLI TE RATER | 
NJ me e 
TL FE 
bd l D Tu sas ce 


rs 
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J'Ai PARCOURU AVEC LE 
PUS ViF_iNTÉRET so 
GURPRENANT RÉCIT. 
DÉTA T'ES Rrse D FOND ÿ 


F s'xi D'AUEURE RE L' TATNE DE. 
GDUICER LE CONCOURS DE. DEUX EXPER(S 
À Qui J'ai SOUMIS E Nom INTÉRESEANT 
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TOUS Le 
RÉCITS” 
UN Air BARRE) 
RAPPEL. - Ti 0 


N'EGT 
KE ! 


AU NON. NON L Moi, ART AT 
Lutte INA] | raemenr lu ceois qu'il 
s LES À VRAIMENT RENCONTRÉS 7 


e GERONS HEUREUX QUE 
PROUVER QUE LA VOUS ACCÉPTIEZ DE NOUS DÉCRIRE 
DONT LE BUT EST DE RECUEILLIR PLATE. ENCORE UNE FO LEte MÈNES 
VES DE L'EXISTENCE D'UNE COMME. UNE SOUCOUFE ! DONT VOUS AVEZ OÏN 
IGENCE EXIRATERRESRE SUPÉRIEURE... 
F 


1) 


ANS 


\ cesse \ 
Æ VORE RÉPORTALE.. 
IL SÉRAÎT INTÉRESEANT | 
D'AVOIR DES GARANTIES 
22 
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ta NUIT ÉTAT TOMPÉE LORSQUE TOUT LE dE cROUAe RÊVER : UN ÉNORME C'EST LE SPECTACLE LE PU) 


LE PUS 
ATEALU FUT GOUDAIN SECQUÉ PAR UN APPAREIL. D'UN MODÈLE. INCONNU GOLTE AUQUEL iL M'AiT ÉTÉ 
É VENANT NNÉ D'ASDIGTER … 


iN‘ 
DE L'EXTÉRIEUR. ÉTAIT EN TRAÏN DE SE POGER OUR po 
IE PELDUSE … 


D LNE SORTE DE VAissEAu, 
VOULEZ-VOUS DiRE 7 


us MAS LE PLUS SURPRENANT 

QUE SON PILOTE PRÉSENTAIT UNE 
MBLANCE AVEC NOTRE AMi, 

PROPRIÉTAIRE DES LiEUX , LE COMTE 


VRE_PANS UNI 
COURAGE, SPIROU ET MOÏi 


4, TOME+IANRY 1 
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PR 


PE La 
2 ÆU DE TEMPS APRÈS NOTRE 
ii 
Ë { 
27 ÉCARÆR | AURÉLIEN FIT UN 
_—— BOND DANS L'ESPACE” 
— 3; MB, À NOTRE GRAN 
SURPRISE ,UNE ÉRREUR DE 
x == FONCTIONNEMENT É 
AL 7 


NOUS TRANSPORT, BIEN 
SP 4 RAA L'ENPROIT SOUUANÉ,, Mais 
ANR nus 


123 


1e SNOUFFELAÎRE! dt tr 


Ka \ 
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dE VOUS Ai OPSÉRVE HEIN ! Vous 
N'AVEZ PAS CISSÉ DE. MONNAIE 
DANS LE PARCMÈTRE. ! 


DE Vous 


ns = 
HEINZ UN gonbou BIEN SÛRI TENEZ » VOUS 
vu MAS s Ne EURE 


FOUR LA GORE ) 


D'AIUEURS: 
(ES TD) 


ve: PEUX PINGUES, UN EU AUUMÉE.…. PAD 
BIEN DANGEREUX . MAÏS iL® GE 
ON LÉGS A BIGNALÉS DANS LE LOÏN . 
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AINSI, FANTAGIO VOUS À SOUMIS ÉCOUTEZ . JE VOUS GARANTIS 
LE RÉCIT DE CÉTE ÉONNANTE AVENTURE . PERSONNELLEMENT QUE SA SINCÉRITÉ. 


LÀ N'EST PAS À MÉTIRE EN VOUTI 
AO ns Eva p-yev 1 


DOUTAIS PAS. 


nm. LES PROJETS DE 
Cimiarion PE CET ARTICLE . 


OUi, POCTEUR … UN DE Nas, 
JOURNALISTES, EMPORTÉ 
PAR L'ENHOUSIASME DE 
SON RÉPORTACE... C'EST ça / 


EE — 


= 


me 
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À CE PROPOE, AU CAS OÙ il RETROLNERAIT 6EG ESPRITS , NE VOUS. 
INQUIÉTEZ PAS S'il ONPULE UN PEU DE LA TONURE , HEIN! 
il À ÉTÉ PAS MAL BOUSCULÉ ! 


Ÿ A es | 
TS Si NU 
De 77 4 1 > LS 


128 


LATIN 


le) 


BR &\) : 


EN —— 
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130 


eS 


LE SNOUFFELARE? 
À LA an 
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TRANQUILLISE - Ti | 
VAS ARRANGER 
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EN CHAR ET EN O0 ! C'EST. 

C'EST iINCROUABLE | JE. SAVAÏS 
BIEN QUÉ NOUS N ‘AVIONS 
à PAB RÉ! 2 


133 


AURÉLIEN it Lui cor 
ARRIVÉ. MALHEUR ET. ÎL NOUS 


C'EST ÇAL ". 
< EE TE 
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DANS LA PIÈCE PRINCIPALE DE CE LOGEMENT, LE MOBILIER 
COMME L'INDIQUE LA VÉTUSTÉ DU MODÈLE LE TÉLÉVISEUR ! 


FO VAR PRE 1 


S'IGNORE D'OÙ VOUS SOREZ , VOUS ET VOTRE IVEAi JENE NOUS REENS DONC PAS | 


QUE Æ 
dUKE-BOX , MAÏS SURTOUT NE VOUS GÉNEZ PAG ! ing SÂACHE , LA MAÏSON N'EST Ni A VENDRE NiÀ 
… PATES COMME CHEZ. VOUS 


LOUER ! BONSOIR ! 
INFECTION | & 


PS, pe 
ES SN) 


AR 


2 COMME NOUS LE PROPOSE LE Ÿ 2/7 LE PANNEAU 7 
PANNEAU DEVANT L'ENTRÉE. _ ITR PA dE 
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TI. 
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MONSIEUR ! MONSIEUR! ATTENDEZ! 
MEL... QUELLE... EN QUÉLE ANNÉE SOMMES-NOUS 7 Z 
ne | ie dur 
/ L'ANNÉE! Ar QUE JE CANE ? 


MON PAUVRE, FANTAGIO, PAR dE NE 

OAS QUEL FHÉNOMÈNE., NOUS 

DE. PLONGER En PLEIN 242 BiÈCLE ll 
AUT ABEOLUMENT RET 


Poui 


IR CONTACTER VOTRE AMi, CONSULEZ. UN 
ANNUAIRE …Y EN À UN À LA SORTIE DU MUSÉE . 
MOi, TE NE SUiS PROCRAMME FOUR LES 
/2 


NAVRÉ CHER VISITEUR V vieu pu GEL N'AURIEZ- 
LE MUSÉE. FERME. ET LE YOUG PAS CROISÉ DEUX JEUNES 
ù BENDICAT MINTEROIT LES GENS BiZARREMENT VÊTUS 
VESTIGES PE LA TOUR ÉFEL. JUSTE HEURES SUPPLÉMENTARES ACCOMPAGNÉS D'UN ÉCUREUIL., 

APRÈS LA ViTRIFICATION DE 1987 * C'EST UN PETIT PEU UNE 
QUESTION DE VIE OÙ Æ MORr! 
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PRESGONS | NOUS, NE PAGÉONS BONTDOUR , JE US 
PE RS PC OS MANIA Tete 
ÉCOUTÉ, QU 
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EL. PAR ici, | 
TEGANOLOGIE 
POURRA FAIRE 
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AVEC CEE Fe VERNAE M MODERNES , 
VOUS RÉDUI URES 
EN UN CLN D'ŒiL eRpEr cé 


4 ” 
EU... PARLEZ- NOUS D'AURÉLIEN, | | C'EST UN SOLVENIR CHARGÉ DE DÉCEPTION ! 
Fed ivÉ | Vous san POUVEZ FAIRE QUELQUE. CH0S 


JE VOix, POURTANT, NE LE JOÏENIT 
PE AU CET DE Me QUI EecorA FRÉTEMANT LE 


DONC LES PROJETS JUGÉE TROP AMBITIEUX 
N'AVAIENT PAG SUGCITÉ PLUS D'INTÉRÉT... 


CE EAVANT FRUSTRÉ, CE TYRAN MEG 
LE "Z" OUR LES CARPES PU MUSÉE 7 COMMENT SE 
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BON ! 


ON 4 VA7 


SS 
Ê 
< 
É 

Ÿ$ 
ä 


L'EST BRANCHÉ . 
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RESPLENDISSANTE .… SON 
SNFINSTÉ SDÉRALE … 


CE N'EST FOURTANT PAS CHINOÏS . 
FÉeuret p'aveger Lee MB: Neue 
*LE GRAND"SE DIT ALOR * 
, “BULEROZ" 


LINE 
GNOÏR “Z COMME ZORQUB" ET “ L'OMBRE PU Z". L 


PERSONNELLEMENT 
-/ IE. NOUS TROUVONS 
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iLS ONT RAEON, NOS MH 
ru MINVITÉS ” ONT DROIT À, 
ÉS EXPLICATIONS. QU'ON 
IE À LA ZORCLOGAI 


PIRECTEMENT i 
SA DÉSCENDANCE , 
NE SUi®, POUR VOUS , 
QU'UNE SORTE DE”, 
i) ZORGLUB JUNIOR. 
A MAIS, dE LE PRÉCISE … 


24 D: 6 JE pis Bien "JADIS" CAR , PLUS QUE 
ve. LE SEUL QUE \ Tr. PT 


L'HISTOSRE RETIENT } CNE, QUELQUES APPARTENANT AU PAG 
DÉJA !! : |Susen 


LE PROBPÉRITÉ! JUSQU PAUVRE DÉT É! 
(TU JE NE- VOUS DONNE PAS UE 
ANNÉE. POUR ÊTRE RENVOUI 
FOUR TOUJOURS DANS L'AGILE 
D'où Vous W° 
SORTIR 


AMENPEZ... NE) INUTI sn PAS PUS QU'UNE 
SOUFAEZ PAS | HEU…. / ZORAUOMME,  ||SECONDE Où US SÈE, 
VA ME RÉVENIR … 


CONTRÔLE DU TEMPS ! 


LE 
voi MON POUVOIR ! 
EN une de que PAT 
CHRONOMÈTRES ONT ÊTÉ IRRÉMÉPIA- 
BLEMENT RÉMPVACÉS PAR 


CA 


145 


_… 
CHAQUE NPiVIDU EST DÉSORMAS 
FRÉVENU UN AVERTISSEUR PORTATIF 
À DNS OÙ Voir ERÉLOTER pat 
QUELCONQUE ACGVITÉ, FÜT-EUE 
QUOTIPIENNE 1! 


| p)\ 


Ke 2 


APMIREZ-! C'EST D'ici QUÉ 
F PARENT LES MilLiARPS 
P'IMPULSIONS QUI RÉGLENT LE 
QUOTIDIEN DE MES CONCOUENS 
AU RYTHME. DES “GKONGG". 
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ÊTA RÉ : 
PAC 


MH dE NE FOUNAIS KA GENE TND PAS À PEVOIR | 
STE ; FANTAG:O, NE ME TENTEZ LONC PAS! 


Sci 


PT CHAMPIGNAC ET SON AMi_ CHiNOïS 
ONT VOULU MES PRODETO 
EX VOUS “TRAN: "ici. EME 

à ME SERVIRA ! 
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LA ZOROLONPE li A ÉTÉ V9] Pincromeie 1 NV c'éer UNE CHANGE, LE 
ZORELHOMME A PÜ MAL- 


7 
COMPRENDRE, C'EST SÉULE- 
MENT UNE. [JOSÉ MINÎME . 


ou® FE UNI S'iL AT POUR ACCOUVIR 
x SAUE 5 OR, fou 


À SON TRAN: SD BESOINS DE VOUS VOULEZ DIRE 

D'ÉPOQUE EN ÉPOQUE- CONQUÊTÉS ,Z0RGLUB | QU'IL SERAIT L 

TOUS LES OBTETS À GELOIN D'EFRECTIFS || RECRUTER DE 
Qu'i DÉSIR , d'A RÉUSSI À COLOGRAUX 1 


ui CACHER LA FAGON D'EN FAIRE 
AUTANT AV! 


UNE iDÉE AHURISHANTE LIL" FRÉLÉVERAIT “ DANS LE . FOUR LES LANCER EN 2062 CONDITIONNEMENT" 
FASSÉ DES INPIVIPUS AGANT EU UNE VIE SANS INCIPENCE SUR DANS JE NE GAS QUEUE Ni CROÏSAPE _! 
LE FUTUR OÙ PROMIS À UN ACCIDENT FATAL AFIN DE NE PA RAMA4 {11 
INFLUENCER LE COURS DU DESTIN 
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15 .Dir 1? AYOÏR UN MOWEN. POUR EN 
SORT EN, RÉALÉCHISSON © 
É ENSEMBE ! 
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150 


C 
BRICOLAGE … JE PENSAIS 
À " MANOMOL". 
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JUSTEMENT, VOILÀ 
Z.$H%, LE PAUVRE! 


iLS VIENNENT PAR ici ! 
NE à À UNE PORTE LA, 
ÿ PRENONS LE RISQUE. ! 


HÉ, il-4 À UNE- 
INSCRIPTION , EST 
ON SÛR QUE... 7 


INSTAHONS - NOUE 
EN ATTENPANT QUE LE 
DANGER SOIT PAGE! 
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APRÈS CET EXERCICE DE MANIEMENT D'ARMES DANS L'OBSCURITÉ., 
NOTEZ LA CONCILISION : OBÉESANT AVEUGLÉMENT, UN ZORELHOWME 


FAÎT SON DEVOIR LES VEUX FERMÉS | 


WF voirA UNE gonne es 
ne Eur Se VOL PA 7 Ro 
Ê 
Re LOU 


ER RENTE 
SUEQU'AUX | ,PANE 
PAS UN SEUL FOUR NOUS | ZORELUI 


LES ÉLÈVES ÉTUDIENT , LES GARDIENS SURVEÏLLENT 
LES CHAUFFEURS DE TAXIBULLES CONPUISENT JUSQU'À 
QUE LEUR SKONGD EN DÉCIDE AUTREMENT ! 
RUE INITIATIVE 
RÉPRIMÉE. 
SANS DÉLAÏ ! 


S 


SC 

six VAUX 

NY 
AJ -J 


7" MEUX: 
FA RÉVOLUT 
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ET LA CEULLE ÉTAT ici [|| IMMÉDIATE D'UN GROUPE 
[A Vive, VORE eRawéur AS Don 8 A TC DE PRISONNIERS ÉVAPÉE | 
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OT — 


4, MA GARDE ! VOUS 
ÊTES MON SEUL. RECOURS. 
ZORGLUE EST EN PÉRIL ! 


JOULAï 


: 5: FEx @ QUE. VOUE " 
EN EFFET ! GUiVEZ-MOÏ ! NOUS PaiDi ÿ 
ALONS NOUS RAAENER À A ADEZ AM ÉCAER. 
VOTRE ÉPOQUE ! 
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AM (8) 
DÉSORPRE FAT PLAISIR À VOIR ! 


F voici LE SECTEUR “A",. MON 
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1) 


* 


HORLOGED, 
JAMAïS FERDU 
SE6 DROÏTE... LED MEILLEURES FAMILLES 


Voreue avair ARRÊTÉ LES 
MAÏB LE TEMPS, Li, N'A 
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à 
1 (avienr!! 


_ DA 
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SAC À PAPIER! gp Du UT! NOUS … ALLONS, ALLONS , MES à. | 
QUEL ACCUEIL MITIGÉ ! iONS < AMG Î C'EST LE PAGGÉ TOUT 
DÉRANGERAIT- ON 7 À VISAGE DE ZORGLUE, Gi GA L'AU DiABLE LES PETITES 
EN S07AN 7ANS VOBECURITÉ...]  RANCŒURS POUSHIÉREUGES | 


HUM UN CERTAIN KAKEUKH y "SCIENCES ET VULCARISATION _ 
DE VOS AMiS DONNAÏT UNE | JOURNALSTIQUE". MAGISTRAL! il FANTABiO 

CONFÉRENCE À DEUX PA5. / NOUS À DIT QUE VOUS À FAÎT UNE 
ÉTIEZ SOUFFRANT... 7 MAUVAISE 

CHUTE, ET... 


11 FNALEMENT, 
MOÏNS GRAVE QU'ON 
NE LE CRAIGNAIT ! 
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DiABE! Ÿ_] 
en EH BIÉFEN … 
DISONS QUE S'il SE À 
TROUVAIT ELQUE. PART 
] UNE JEURE ” VÉNUS" DiGNE 


DES ue DE ZOREUE 
ET DiGPOGÉE À LUi DONNER 
UNE. DESXENVANCE … 


InIE FERAIS VOLONTIERS NZ 

SAUTER SUR MFG GENOUX 

LE FUTUR ZORGLUG 
SUNIOR , HA HA ! 


À ANDRÉ FRANQUIN FT GREG 
QU'A TOUS LEURS LEOCENPANTS 
JUSQU'EN 2062 . 
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) A 


| SPIROU «+ FANTASIO 


Les quarante-quatre planches de Spirou à New York ont été prépubliées 
dans le Journal de Spirou n° 2560 du 5 mai 1987 au n° 2572 du 28 juillet 1987. 
Elles ont ensuite été reprises dans l’album « Spirou et Fantasio » n° 39 
(éditions Dupuis, septembre 1987). 


NEW WORK! S'il EXISTE AU MONDE UN ENDROÏÎT OÙ, PLUS 
QU'AILEURS , LA CHANCE N’EST PAS UN VAN MOT,CE DOIT ÊTE , 
CE. PORT Où DES MILLIONS D IMMICRÉS FUUANT UN POUR 
LOINTAIN SANS DOUTE COMPROMIS VINRENT ACCOSTER 


«TRANGPORTANT LEUR ESPOIR DE VOIR GE RÉALISER POUR EUX … 


E |LE RÊVE AMERICAN... LA FORTUNE. AŒauon Dir 
DISTRIBUE ici GES FRUITS 
AVEC PLUG DE LARCESSE, 
MÊME Gi PARIS ,. 


[7 3E suis RUÏNÉ ! 


“EST AMES DAMES 


JE VIENS D'APP'END'E QUE MES 


EN BOURGE SE SONT hd Di : MOLESTES ÉCONOMIES JUDICIEUGE- 
NDRÉES, APPORTEZ- LL ï MENT PLACÉES EN BOU'SE M'ONT 

MON REVOLVER ! EN RAPPO'TÉ UNE PETITE FO'TUNE.. AVEC 

1 LA PE'MISSION DE MONGIEUR, T'Ai 


LES HUIÏSGIERS VIENHENT 
UT 1e SAiSiR, MONSIEUR, REVOLVER QUE JE 
7 MAS TA Pi AVEC MES | CDE VOLON TI SONCER À CE PMORESQUE 
HOWA'D ! MODESTES ÉCONOMIiI E ; PROVERBE LOCAL. 
JE Sue, ut ) HOWA ‘D, TOMBE, C'EST MeuRe 6 
#4 1 « LL Cal 
MON ‘EVOLVE! ! [| VOUS ÊTES ‘CÔTÉ DE LA CONFITURE 
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EnTExvoNe -NOUS: RIEN, iLi, NE .1L S'ABIT DE LA BOURSE DE NEW GORK . ET POUR QUI SAÏT GE LEVER TÔT 
SE RÉUSSIT SANS LE CONCOURS ÎEs MILLIONS Œ VONT ET ViENNENT AU Er Ti iRER HABILEMENT PARTI DES 

NON NÉELICEABLE Du TT COUP … ROTHME FRÉNÉTIQUE DES suenarese DU  CAPRICES DU HASARD, LE 

DE. POUCE D'UN DESTIN FAVORABLE. MARCH CHÉ . SON SPECTACLE. OFFRE UN APERÇU VIENT RAPIPEMENT 


FIDÈLE DE L'ESPRIT D'ENTREPRIDE. PROPRE 
PRE CET ÉDIRICE, PAR AUX ALTOCHTONES . 


—_— 
er. | 


Li 
À ee 
(ln 


[Evrre| i eevo 
x 


(l Le Le 
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POURTANT. MÊME AU PAUS DU RÊVE AMÉRICAIN , MALHEUR À CEUX QUE LA - OÙ CEUX ENCORE, QU'UN BEAU 
CHANCE. À TOUTOURS OUBHES... 


F. FEÎNCRE D'ACHETER 
UELQUES ARTICLES , SE 
COMME LES AUTRES , VON PRÉSENTER AVEC 10% À LA 
CORTIZONE : ACCIDENTI . 


PAUVRE MANOLO! ÎL. A FiLÉ AVEC LES Bd QUE, 
Fonrenasr LE TiROIR , PERDANT dE DANS L'ÉPRTON . 
DEHORS, LES CHINOIS L” ENT … 


AH LES CHINOIS. 


#el. C' UNE COUTUME , iL& L'ONT.  =ÿ 
REN PAR PETITS PAQUETS SHÉPARÉ® , 
“DHAUTÉS" DANG L'HUILE DE CHIEN BOUILL: 


iLLE ME UNE 
FMAÉDIENON. 
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LE JOUR MÊME, À MANHATTAN , 43 FRA ANGELO STRERT. AU SiÈSE Du 
QUARTIER GÉNÉRAL DE LA MAFFIA NEW-HORKAÏSE 


LA SÉANCE EST 
OUVERTE .… MAÏS PARLEZ 
TOUT. BAS CAR ON POURRAÎT- 

BIEN NOUS ENTENDRE … 


DON Di PENE DON &i0 E DON PON SAN 
ENGELBERTI 7 J\ DRAGONE © JL quicuoro 7 }( coNvicTionE 7 


Ï 
pp à n. LL < Mon 
dE SÉRN RE aveu ic me... 12:21 


à : .… LES CHINOÏS EUX - 
0 ; CRAÎNTE ÊT RESPECTÉE : 
LAPS LES APENRES DE DE TOUS LES MiLiEUX , LA note VENENT pots 
AUSBi MAL. CHAQUE JOUR, il FAMILLE LUCK4 CORTIZONE PR OPRE TERRITOIRE | 
S'ABAT SUR NAS ACTIVITÉS UNE  ÉTENPAT SON. EMPRIGE L 


À CELA, UNE SELLE 
RELCOÏNS DE NEW UORK.. EXPLICATION PLAUGIBLE : 


8D. ADULTES 
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Queiaues HEURES PLUS TARD , DANS UN 
QUARTIER CONTRÔLE PAR LA MAFFIA 


HÉ n SAM! AMÈNE -TOi , LES 
MARQUÉ ! 


uns - <a mn” 
. En CO 
LTD F00D 
PAUL | 
NI Î 


7” NOTRE PLAN DOIT REGTER N 
SECRET, DON CORTIZONE ! 


J'EN CHOÏBIS UNE. 
AU HASARD... VOUS AVEZ 
Æ CADEAU 7 


w PE ECTO:! PFF! À LATÈLÉ ,DES TOPES QUi JOUENT “4 
A a V AU FOOT AVEC UNE VOITURE COMME BALLON 
IL SUFFIT D'ATTENDRE ET iCi LE PATRON QUi ‘ CAMBRiOLE" SA 
Qu FABRIQUE , QU'EGT-CE QUE JE FAÏS PANS CE 
PAYS DE FOUS, MOÏ 7 
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VoiiA POUR LE PRÉAMBULE.. 


ÉTTONS 

L'AGITATION NEW - HORKAISE 
POUR RETROUVER Pi ET 
FANTAGiIO 


PAÏDIBLES SOUS DES CEUX PLUS 
CLÉMENTB … UN VRAI HAVRE DE 
TRANQUILLITÉ 

MAic, VOUS ALLEZ. ÊTRE EURPAIE 
TOUT CELANE POURRAÎT DURER | 


ve DANS LE LINGE À LAVER ! 
PARFOIS , J'EN OUBLIE DANS 
LES POCHES... 


p\l 
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IL 
6 


1€ 


Qi 


1 
> 


JE PROPOSE 
QU'ON OUBLIE LA 
VIEILLE TARTINE { 


d 


LE TÉLÉEHONE, 
GÔREMENT L'ÉPICIER | 


TIENS , C'EST TOUT CE QUE. 
Z'Ai TROUVÉ : TOUT WANKEE., TOUT 
. ET TOUT SURGELÉ ! 
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J C'ÉTAIT BRACAM DE TURBINE", F HEIN 7! 
iL ESPÉRAÏT NOUS ENVOGER À ; TU PLAÏGANTES 21! 
Ai REMBAHÉ ? LE N'EST PAS LE MOME! 
DE REFUCER UN EXTRA | 


L'EST un rorvu! Four 37. £o0s 
LE GRAND PRIX DE SÂO PAULO, 
iL M'A FAIT REMPLACER AU 
DERNIER MOMENT PAR 
SÉCLOTINE 
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D'UN RADIN 
PAREïL®# i_ nouc 
NAGE. 


ENVERRAIT À LA 
FRUR EC 


CL [M 
s À TT (ll 
\ 1e 


J' où £eT \-Z 
L'EMBAL- = 


Se 
ïe 


D tavec cene PizzA, APRÈS Se: Re 
- ÊTRE LA CHANCE, LE POUR LES Éd =  [[f À NEW uoRk, S'il 
YTRE VE ANREZ VE Eu | ESOARER,ON  ) DécALAGE, |[L. YOUS PLAÎT 


+ POUR LE 
GAENANT L UN MILLION DE 


"TURBINE. 
MAGAZINE" 
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EF ... HB HEURES PLUS TARD, 2° EMVOLANT DE PARIS GRÂCE AUX BILLETS DE “TURSINE MAGAZINE” SPIROU 
ET FANTAGIO PARVIENNENT AUX PORTES DE. MANHATTAN , À KENNEDU AiRPORT, NEW SORK. 


- FAÏS LE GUET, ADO. LA GA M'ÉTONNERAIT ! 


27 BANDE DES CHINOIS À PEUT- JE SUIS VOTRE BRAS DROIT ET 
4 APPRIS QUELQUE D'IGNORE ENCORE VOTRE PLAN . 


E PAS PLUS iDIOT- 
Qu'UN cHinois / 
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BUT DE VOTRE REPORTAGE 7 VOUS AVEZ UN 
MANPITAIRE À NEW GORK7 UNE ADRESSE DE 
= CONTACT 7 
HEU L 
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LA CHANCE. EST UNE 
PENRÉE CAPITALE. 
TE 
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AUEL 
ÉDIFICE 
IMPRESSIONNANT ! 
Où SOMMES -NOUS 


“ 
4;a 
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7 UN ATTENTAT!/ 


HUIT ois- ci ! FERMES Tone. 
LE HUITIÈME CE MOig- Ci _ £a LA FOiS PAGOÉE! 
ENCORE CES 


LÉ jen eÔr, LE mit LE Mition EST + 7 
LOHABORATION REINE, À G Bone, : pRosere 
VOUS SERIEZ NOS FORTE - BONHEUR 
EN SOMME 
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pr. roue que LE REGRETTEREZ #1. 
MAFFIA 
CHINOIS TA L A DOIVENT TENOIR QUE. NOUS 
AVONS. FAÎT APPEI 


Fr. MBÉCILE! saisics revenir où 


EST TOi QUE DE FAÏS REVENIR PANS L'HLLE 


Lu À LA CHINOISE! 


Dany _ 
en ben RE Te 
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-. SETEZ VONC UN 
DERNI 
FENÈTRE À VOS DEUX AMiS ! 


7 pe nan rte 


ET, AN 
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a = L 


) 


{ 4 
/ | \ 
« ( 
PR 7 ——— 2) 
, F7 (= = _ \f 


186 


i, QUAND LU À UNE GUERRE DES GANGS , LES 
COMPTENT LES COUPS EN FERMANT LES GEUX . 


QUOi ? C'EST : 
CE QU'ON VA VOIR! 
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JAUNE 1 VOUS VOULEZ. PIRE PES 
"CHINOIS" DANS DOUTE , SiR 7 


COUCHÉ, 
TCHANS ! 


ve VIENS , FANTAGIO | ASGSEZ PERDU 
DE TEMPS, ALLONS-NOUS-EN ! 


Di£u SOIT LOUÉ | MES 


CHERS 
AMIS, VOUS ÊTES SAUFS ! HÉLA®, 
DE CRAÎNS LE PiRE POUR VOTRE 
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Ac MÊME MOMENT, À UNE PORTÉE DE MiTRAILLETIE PE LA, AU CŒUR PU QUARTIER CHINOÏS DE NEW GORK 


1 CE 7 LE mé 


= 


Z00>20 


C'EST DONG. 
dE T'AFPEUE 


APPELLE 7 | DANS UNE CABINE, 
7 C'EST PLUS DISCRET, 
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‘ FRENDS 
OTRE. CHACRIN L'AVAIS 
MOÏ-MÊME UN SPLENDIDE 


TRE 


y L NUL N’A JAMAIS | 


VU SON VISAGE ET 


NOUS CONNAÏSSONS SON REPAÎRE . N 
ÎL SUFFIRAIT QUE MES HOMMES VOUS 4 
ACCOMPAGHENT TANDIS QUE VOUS LEUR 
GERVIRIEZ DE PORTE - BONHEUR, UNE 
Fos SUR MACE … 


VOUS RÉCUPÉREZ VOTRE ip ET VOUS À 
TOUCHEZ LE MiLLiON PE DOLLARS, PENDANT 
ŒLÉ. NOUS NAUB'EXPLIQUONS" AVEC. 
LES CHINOIS + ave VORE VEINE, 
C'EST DANS LA POCHE. 


1 LL, | 
r NOUS 7 DE Vous avez écuarré MAIS VENTRE AFFAMÉ N’A PAG D'ORELLE ! ) ÉLLR 
LA VEINE. /7 aux CHiNOtS, GA C'ET No 7 
DEPUIS NOTRE UNE CHANCE RARE ! 2 
ARRIVÉE , NOUS 


LONS 
LES ENNUIS ! 
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N' AURIEZ. PAS PE 
LA FAMILLE 7 


E COURREZ VRAÏMENT AUCUN RISQUE | EN Voici UNE AUTRE PREUVE : J'AVAIG FAÎT 
GARNIR VOTRE PIZZA D'OLVES EMPOiSONNÉES ET L'EST 
CE PAUVRE ALDO QUi Eee A AVALÉES. CE DERNIER TEST 
J; 


V LA, c'eor ie vV = TR Y.: ET Voici L'iIMMEUBLE" 
QUARTI i SERT DE FORTERE: 


ES 


iER CHINOIS / 
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SPIROU ÉT FANTASIO 


SONT TOLIOURS 
ET VOUS PENSEZ 
MA COLÈRE AVEC CE 


ÉTUPIPE ANIMAL 7! 


J'EN Ai 
L'AIR /7 


EE? 
UD 


x Es 
7 
12 
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il FAUDRA PROCÉPER PAR 

ÉTAPES : IMPOSGIBLE DE 

PAGHER À LA VERTICALE 
DE LA FORTERESSE | 


ViVANTE,, 


NOUS PEVRONS 
DESCENDRE SUR, 


UN IMMEUBLE DU 
VOIGINAGE 


il VOUS SERVIRA DE REPAS DANS 
LA CAVE OÙ VOUS ALLEZ MOÏBiR ! 


Œ Youe MAUPIS JUSQU'A LA 
Xi 


DIXIÈME GÉNÉRATION I! 


iENEUR ! VOUS... 
VOUS PLAISANTEZ 7 


LE CN MES HOMMES OÙVRENT 
SONT” LA VOIE AVEL LE 
A i 


S Ri 


@ CÂBLES ! 


SHMPATHIQUE! 
ET FOUR LA 


EXPLIQUERA, POUR LE # UN CORTIZONE 
RETOUR . JE SÉKAi MORALE DE L'ADVERGÎTÉ. 
MENT À VOg CÔTÉS , À TRIOMPHE CAR 
PRÉSENT, L'EST UN PEU JAMAIS iLNE SE 
COMME Gi VOUS FAÎSIEZ. CONFLE ! “ 
GRANDE 
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TE. VAS 24 
FINIR PAR / S PUISQUE. NOUS FAÏTES 
CROIRE, À LEUR, L'AMABILITÉ. DE NOUS ACCOMPAGNER, 
HISTOIRE. DE \ ON POURRAÎT S' ACTIVER AVANT 
MALLCHANCE QUE N'ARRIVE L'AUBE. ! 


= 
C7 


ET AÏNGI , PENDANT QUE, DE TONGS EN TONB, AU PRIX DE MUHIPLES ACROBATIES, GPIROU ET FANTAGIO GE RAFAROCHENT 
FEU À FEU DU @UT … 


1 QUELQUE PART, DANS LA FORTEREGE 
BR, UN ÉTRANGE MANÈGE SE 
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7 CHAQUE 

} Fois QUE CE 
PAODAGE. EST 
OUVERT, LE. 

COURANT. D'AiR 


FAIT G'ENVOLER 


LA ZONE. NOÏRE DE LA TABLE AUX MALÉFICES V Œ TE rrvErai 
ERT BIEN ENCOMBRÉE . PEAU "AM CHER. LS 
SOUFFRI 


CETTE FOIS . 
PER 7 
Qui SONT -iLS 


î 
POUR QUE TU LES 
CRAÏENES TANT 7 


À vous 4 
L'HONNEUR, 


DPonN 
CoRTIZONE ! 


FA Se 4 
LOALE LS 


APRÈS VOUS ! DES EUROPÉENS [| CORTIZONE LES 
APRÈS 


ce À 
TOUT ENCACÉS PARLE QU'iLS ONT DE LA CHANCE ! 
; : 
VOUS ÊTES MES ? 
INVITÉ. HEM 


LEUR PHOTO, TU Ÿ 
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AH, LA Voici ! 


HMAOUMPE … ARRANGE- TOi PLUTÔT POUR QUE 
LE SORT S'ACHARNE SUR (ES DEUX- Li ! 
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Ad 
CAB 


p PF QUOIZ à & rex. D. 
E } LA, DE FRÉFÉRE ENCORE ! 
; QU'iS AÏENT DE LA CORE , 
TE CHANCE ! TD M'EMPAES, 
VOUS | > 2 


| FRÉVIENS : 8" 
NY EN À Qui 


LARVE MERCANTIiLE! 


TU FROFITES DE LA SITUATION | 
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46000 POLLARS 
OÙ SE TE FAIS VRAIMENT 
EMPALER ! 


ex NN RIEN À FAIRE! Jp | 

FRÈRE. NOUS; Ë O0D Che À ET C' MAS dE TOR 
PE MER OR CET MON TE MiRIR, GRGE AVEC 
RENTRANT ! 1 + 1 tOTEC- 


Te \ 


REMET 


BON, ON A | 
MAS CETTE ip , dE. 
VISÆ QUELQUE (UOE 

DE SÛR, 
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JE NE Vois QU'UNE 
PLUS, 


BON, 
FAGON P'EN SAVOIR 
RAPIDEMENT . 
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iNUTILE DE VOUS FATIGUER, 


QUE LE 


SEZ-LE ET 


PT PAS EUR LA TABLE L GE. VAiS TOUT VOUS 
RACONTER , MAiS SURTOUT, NE ME DÉPOSEZ 
PAS EUR CETTE TABLE … 


BON. LE CHINOIS À RAÏSON, 
UNE SECONDE À PERPRE. LE BAT 


AGEZ eRAND Y ] 
ST ALFREPO QUi 
 REMONTERA. 


PEN ce. 


SERRANT, 1L. 
POUR FANTAGiO ET MOi. C 
En = sa NON 


* 


M. FANTAGIO . C'EST UN CHiNOÏS 
ET LES CHiNOiS SE FERAIENT 
- ÉCARTELER 


PF sic: œ mue 
FAGON, DE NE ME 
VOHAIS PAS BRUTAUSER 


UN VEÏLLARD ! 


Pa n'ai Pas vu VOTRE ÉCURELIL. MAIS S'il 

A ÉTÉ ENLEVÉ. PAR LE MANPARIN, iL NE 

BIEN, JE VOUS 
L'AVAIS PAT Î 


QU AUX CUIBINES , VOUS SAVEZ., C'EST 
UN, PEU UNE TRADITION CHEZ NOUG ,,. FEUT- 
ÊTRE QU'EN VOUS Es 


NT 


EN PXAMINANT LES LIEUX EN ENTRANT za 
EU L'ATENTION ATTIRÉE PAR CE NOLET. 


& ñ & CEUX 
INUTILES, MANTENANT QU'ON 
PEUT AMORLER LES EXPLOBIVOS 
ET REPARTIR, AVEL NOTRE 
MiLLiON DE #7 sr 
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EN |, Lil FL 
. 2 


x LS 
Ar ET | 


2 


\ 7 
LS 


D, à ; —Ÿ4 5e 
À —- F Pr x 
à EN SE 

ce laaerun a | \ 
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‘ON! 


ON À DE LA Vis | 


æe 
C'EST LE MOMENT ! 
REMONTEZ - NOUS / 


BIENVENLE, MECGIEUR 


& | MON 
MAÎTRE GERA RAYI DE FAÎRE ENFIN 
VOTRE CONNAÏGEANCE . 


Prour Dec PROrEcEIONNELS Vous ME DÉCEVEZ. 
TERRIBLEMENT, MESIEURS | VOUS NE VALEZ GUÈRE 
MiEUX QUE CET AHURi PE CORTIZONE ! 


ON HE PEUT FAS VOUS 
LAÏSSER, SEUL UNE, 
MINUTE, VOUS, HEN #/ 


TE M'ATTENPAIS À MIEUX : PES ALLURES 
DE GRINGALETS | QUANT À VOTRE MINE ,SE 
LA TROLVE PLUTÈÔT TRISTE ! 


NAVRÉ ! FOUR NOUS, 
LE CARNAVAL. TOMÉE 


VOUS AVEZ QUINZE SECONDES POUR _ | 
ME DIRE. LEQUEL D'ENTRE. VOUS EST EN 
POSRESION DU DÉCLENCHEUR | k 


US 
A à 


205 


. n. D , D. 
ÉÉRNNreRS EE MEET ÉGAL! 
grrr 4-6 gai N 
[L MONTAGNE. 
D... PARMESAN RAPÉI — n. 


EMPALEZ CETTE LiMAÇE /! 


He 
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je . . 
HA HA HA | ON REGPIRE MiEUX, HEÏN 7 PANE er MO, MEN VAS ! ET LAiBSE 
QUATRE. PETITES MINUTES, ON TROUVERA PE LA 
POUBOÈRE DE MANDARIN CLEQU À BROOKLN À FUNESTE 


CORTLONE ! 
TT TT iZONE ! 
MN d'est mi 

"OM Qui vas A 
= SAUTER 


>, + 2 É 
AURAS PLUS P'USACE, LA OÙ TU VAS ! 


MAPONE ! NE ME 
Le LAÏSSEZ PAS !/ 
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LA 
CE< 


LA VALISEZ sr 
SoÉ ! 
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HÉLASD , ALFREPO ns GA PARAÎT iDIOT; 
C'EST AINSI ; LES DEUX VALISES ONT 
INTERVERTES DANS LA BOUSCULADE . 


c MALCHANCE: | 
LE MANDARIN EMPORTE- 
SON MYSTÈRE … 


EN ALAGKA OÙ Aïl ges 
OUT EST Ni, MAÏNTENANT . 
( 


209 


BEF. UN FÆu PLUG TARD . 


NEW YORK - PARIS 

PANS CiNQ MINUTES . 
PORTES 12 ET 13. 
LES PASCAGERS 


PT _m'ounis … C'EST ÉTRANCE. J'4 Ai CRU AUSSI , UN 
J'Ai POURTANT L' IMPRESSION INSTANT. MAÏS, FRANCHEMENT, 
QU'ON S'EN VA EN OUBLIANT F JE NE NOUS VOYAÏS PAS 

QUELQUE MiLLiONNAÏRES GRÂCE 
À LA MAFA ! 
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gere re “NP LE RERRTAGE | N 
SRE ISE | LE REPORTAGE FR 
MAGAZINE /! 


POPOUPPUOPr | ePEUPOUUrE 


PRESRE ! VITE { AU GRAND 
? STAPION POUR 
ATOME CRCEN RAR LA 
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[24 


C7" HEM .. NOUS SERIONS 


SUIVEZ--MOIï ! 1 
LACEG 


! À VOUS VERSER UNE. A \ Ÿ RESTE PEUX Pi 
. J20OMMES REPORTERS .., NOUS ve MH. BONNE COMMISSION . À UN ENPROIT P OÙ 
DEVONS FAÎRE DES PHOTOS. VOUS AUREZ UNE- VUE 


IMPRENABLE . MAÏS 
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Intégrale Spirou et Fantasio par Franquin 


1. Les Débuts d'un dessinateur (1946 — 1950) 
Spirou et son Tank 

Les Maisons préfabriquées 
Le Pharmacien débrouillard 
La Vieille Dame 

La Visite de Saint Nicolas 
L'héritage 

Spirou à la plage 

Radar le robot 

Les Plans du robot 

Spirou sur le ring 

Spirou fait du cheval 
Spirou chez les pygmées 
Les Chapeaux noirs 
Mystère à la frontière 


2. De Champignac au Marsupilami (1950 — 1952) 
Il y à un sorcier à Champignac 

Spirou et les Héritiers 

Les Voleurs du Marsupilami 


3. Voyages autour du monde (1952 — 1954) 
Spirou et la Turbotraction 

La Corne de rhinocéros 

Le Dictateur et le Champignon 

La Mauvaise Tête 


4. Aventures modernes (1954 — 1956) 
Le Repaire de la murène 

La Quick super 

Les Pirates du silence 

Le gorille a mauvaise mine 


5. Mystérieuses créatures (1956 — 1958) 
Le Nid des marsupilamis 

Le Voyageur du Mésozoïque 

Spirou 2000 

Le Homard 

Vacances sans histoires 

Les Patins téléguidés 

Fantasio et le Siphon 

La Foire aux gangsters 

Le gorille a bonne mine 


6. Inventions maléfiques (1958 — 1959) 
Le Prisonnier du Bouddha 

Spirou découvre l'Europe 

Spirou et les Hommes-bulles 

Tembo Tabou 

Les Petits Formats 


7. Le mythe Zorglub (1939 — 1960) 
La Peur au bout du fil 

Z comme Zorglub 

L'Ombre du Z 


8. Aventures humoristiques (1961 — 1968) 
QRN sur bretzelburg 

La page qui rit 

Bravo les Brothers 

Les Robinsons du rail 

Panade à Champignac 


Intégrale Spirou et Fantasio par Fournier 


9.1969 — 1972 10. 1972 — 1975 11. 1976 — 1979 
Le Faiseur d'or Tora-Torapa L'Ankou 

Un noël clandestin Vacances à Brocéliande La Piste du diable 

Le Champignon nippon Le gri-gri de Niokolo Koba Le Robot malade 

Du Glucose pour Noémie Du cidre pour les étoiles Piège pour Ladislas 
Soyez bons avec les dindes Kodo le tyran 
Joyeuses Pâques Des haricots partout 
Un faux départ 

L'Abbaye truquée 


Intégrale Spirou et Fantasio par Broca et Cauvin 


12. 1980 — 1983 

Le fantacoptère solaire 

La naissance des Diskies 
Allez Champignac ! 

La ceinture du grand froid 
La boîte noire 

Les faiseurs de silence 


Intégrale Spirou et Fantasio par Tome & Janry 


13. 1981 — 1983 14. 1984 — 1987 
La voix sans maître La tirelire est là 

Gare au cliché ! L'incroyable Burp! 

La menace L'horloger de la comète 
Virus Le réveil du Z 

Le groom du président Spirou à New York 
Aventure en Australie 


La seule et unique histoire plus ou moins vraie 
de la jeunesse de Spirou racontée par l'oncle Paul 
Vilain faussaire 

Gag sans titre 

Qui arrêtera Cyanure ? 


LES INTÉGRALES DES ÉDITIONS DUPUIS 
Attila par Derib, Rosy & Kornblum 


Bizu par Fournier 
1. 1967-1986 
et 1 autre volume à paraître 


Buck Danny par Hubinon & Charlier 
. 1946-1948 

. 1948-1951 

, 1951-1953 

. 1953-1955 

. 1955-1956 

. 1956-1958 

1958-1960 

. 1960-1962 

, 1962-1965 

et 2 autres volumes à paraître 
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César par Tillieux 


Charly par Magda et Lapière 
1. 1990-1994 
et 2 autres volumes à paraître 


Docteur Poche par Wasterlain 
1. 1976-1979 
2. 1979-1983 
3. 1984-1989 


Gil Jourdan par Tillieux 

1. 1956-1960 

2. 1960-1963 

3. 1964-1969 

4. 1970-1979 (dessin de Gos) 


Jerry Spring par Jijé 
1. 1954-1955 
2. 1955-1958 
3. 1958-1962 
4. 1963-1965 
5. 1966-1977 


Johan et Pirlouit par Peyo 
4 volumes disponibles 


Les Petits hommes 

par Seron et Hao 

1. 1967-1970 (avec Desprechins) 
2. 1970-1973 (avec Desprechins) 
8. 1973-1975 

4. 1976-1978 

5. 1979-1982 

et 8 autres volumes à paraître 


La Patrouille des Castors 
par MiTacq et Charlier 

1. 1954-1957 

2. 1957-1960 

3. 1960-1963 

4. 1964-1967 

et 3 autres volumes à paraître 


Lucky Luke par Morris et Goscinny 
1946-1966. 10 volumes disponibles 


Natacha par Walthéry et al. 
4 volumes disponibles 


Pauvre Lampil par Willy lambil et Cauvin 


Sophie par Jidéhem. 
1 volume disponible et 1 volume à paraître 


Spirou et Fantasio par Franquin et al. 
1946-1967. /ntégrale disponible en 8 volumes 
Spirou et Fantasio par Fournier 
1969-1979. /ntégrale disponible en 3 volumes 
Spirou et Fantasio par Nic et Cauvin 
1980-1983. /ntégrale disponible en 1 volume 
Spirou et Fantasio par Tome et Janry 
1981-1987. /ntégrale disponible en 2 volumes 

et 2 autres volumes à paraître 


Théodore Poussin par Frank le Gall 
Intégrale 1 
Intégrale 2 
Intégrale 3 


Tif et Tondu par Will, Rosy, Tillieux et al. 


1. Le diabolique M. Choc 
2. Sur la piste du crime 
8. Signé M. Choc 

4. Échec aux mystificateurs 
5. Choc mène la danse 
6. Horizons lointains 
7. Enquêtes à travers le monde 
8. Haute tension 

9. Innombrables menaces 

10. Le retour de Choc 

11. Sortilèges et manipulations 
12. Crimes ordinaires 

13. Tueurs en série 


Yoko Tsuno par Leloup 
Intégrale disponible en 8 volumes 


SPIROU:FANTASIO SPIROU:FANTASIO _ 


O2L0GE2 | 
COMETE : LR 


CE VOLUME REUNIT LES AVENTURES PUBLIÉES DANS LES ALBUMS CI-DESSUS ET DEUX HISTOIRES COURTES 
ISSUES DU JOURNAL DE SPIROU, DONT L'UNE EST REPRISE DANS LE TOME 38. 


Après trois albums où Tome & Janry cherchèrent surtout à renouer avec le passé 
franquinien de « Spirou et Fantasio », il était temps pour eux de projeter 
la série vers l'avenir. Les épisodes proposés ici imposent définitivement 
ce Spirou comme celui de son époque et lui offrent 
par la même occasion un second âge d’or. 


WWW.DUPUIS.COM 
CODE PRIX : DU10 
ISBN 978-2-8001-5787-0 
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